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CORRESPONDANCE

M. le Rédacteur, — oo
Je commence aujourd'hui une

série d'auuvucesdans les colon-
aes du “Trifluvien.” Mon but
est de faire conusître. plus que
jamais les célébres chaussures
SLATER, et aussi toutes les
wuvilleures ligues d'autres mar-
ques dont les excellentes qua-
lités ont conquis la confisuce du
public connaisseur,
Nul niguore qu- le “Slater

shoe” est sous pareil. Il est
douc utile d'exiger ismarque de
f'arduise sur la somelle et la
boîte,

Vous trouverez toujours ches
moi ces chaussures si recom-
wandables

Cc. ROUBTTE,
30 Rue des Forges,

seul syvut pour Trois-Rivières.
904,18

PLLERINAGE

Heu Anne de la Pérade. — ler
septembre. À l’occasion du Ju
bilé de’
tion de lu Bienhoeureuse Vierge
Marie, it y sura dimanche le
1) sepembre courant un pèle-
rinage de cette parvisse ob do
wus les amis du 1. S. Rosai-
re, au Sanctuaire de N. D. du
T, =, Rosaire au Cap delu Ma
deluine.
Le voynge se fera parle C.
ER.
Départ précis de Ste Anne à

7. 4 heures a. m.,
Au retour, départ précis du

Cap & 3.30 heures p. m,
Prix du passage : Adultes,

75 ceutins. Enfants 50 centins.
Après l'arrivée au Cap, il y

aura communion générale au
Sunetunive de N, 1). du Rosai-
re suivie de lu Suinto Messe,
Après Je déjeuner, exercige

public du Chemin de la Croix.
Après le diner, procession so

lennelle du F. 5, Rosaire

URDLIL DE LA PROCESSION
En tête, la croix portée par

un membre du clergé.
Ensuite, une Jeune fille por-

tant une couronne, entourée de
douze autres potites filles repré
sentant les douzo glorieux pri-
vilèges de Mario; puis uno en-
faut du bleu habillée suivie du
city magnifiques bannières
bleues représentant los Mysté-
joseux, une autre enfant de
rouge habillée, suivie do cinq
autres bannières rouges repré-
setant les Mystères doulou-
reux; une troisième enfant de
jaune habillée, suivie de ciny
Monnières jaunes roprésentant
ke Mystères glorieux; enfin le
groupe du T. S. Rosaire porté
par «quatre tertiaires précé-
dant le célébrant accompagné
par xes ministres,
Les bannières sont portées

par de petits gargons.
Les tertiuires seront

entre chaque bannière,
Au retour de la procession,

les cinquante petites filles of-
frirout leurs couronnes à la
Ste Vierge eb les quinze potits
arçons laisseront leurs ban-

nièrs au sanctuaire,
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MERE ET BEBE

Quand le bébd e.t bien, la
mere est heureuse. Quand le
b'hé est revêche. maussade, Gé-
vrux el qu'il no peut dormir,
la mèr- est abattus. hnrassée «1
mahenreuss

|

Les Tablettes Ba-
Lys Own rendent heureux et la
mère el le bibé, parce qu'elles
guérissent toutes les iudisposi
tons commares aux bébés er
aux jeun s oufauts À les adou
elssent l stomae, guérissent les
eoliqu's, aident les enfants qui
font curs dents, guérisseut la
cnsipition, empêchent la diar
thee el procureut un sotmmeil
prolond, sain. Et vous avez une
Biraulle rulesuelle que les Ta
betles ue contiennent aucuue
Mallere ‘’calmunte”, opiacés où
empuisoauée, Muwme D McGill,
Blukeuvy, Out, dit : “Ju me suis
&rvie des Tablettes Baby s Own
el lys ai trouvées le meilleur
Temi - que jaie jamais en: pour
Burr ks 1ndispositioss dunt
somifient les jeunes ebfu.ls, Je
Bird 121 toujours une bolto de
ableties dans ln maison.” Ven
us ur log warchands de re
Beles partout ou envoyves par
la bots à 25 couts La boit*, en
Evan aja Dr Wiliaums Mo
dicuue Cu, B:ockviile, Uut.

EXPOSITION
REGIONALE
DES

TROS-VIERES

D112 ay 47Septembre
Marchandet tud:st icls
ne manquez pas de re-

mer la publicit“ du
te 1¥ LUVIEN, Lapnon-
test lam»da Comme: -

 

 

 

Ce,

I'immaculée Concep-|

LES ZOUAVES
, (suite)

 

Après le magistral discours de M. l'abbé Ar-
cand arriva la santé dos Zouaves des Trois-
-Rivières, dont la bonne mince avait été admi-
réo à Ste-Arme de  Beaupré comme à Québec.
On l'a trouvé beau, ce bataillon de pres de
vent hommes marchant à la suite du drapean
du Sacré-Cœur, On a salué dans ses raugs
trois croisés de Ja campagne do 1868, lu vom-
mandant Gédéon Desilets, le capitaine Louis
Dussault où M. l’abbé E. Dussault.
Donc salut aux zouaves des Trois-Rivières!

Salut aussi à l’Union Allet, si dignement re-
présqntée à o Lænquet par son président-géné-
ral, M. le chevalier Buissière!
 

Le chevalier Iussière répond à la santé des
zouaves ‘des Trois-Rivières et de l’Union Allot.
Voici son discours :.
Camarades,
Em mo levant pour répondre à la santé de

l’Union Allet, j'éprouve deux sentiments bion
opposés, un sentiment d’orgueil d’abord et de
grande poine ensuite, ’
Je dis d’orgueil, Qui, en dffet no se sentirait

fier d’appartenir à cette phalango de braves,
qui eu 1569 ot après ont tout sacrifié : biens,
parents, amis, fiançées pout-être, qui ont lais-
sé une fortune qui leur souriait, l'opulence
dans laquelle ils avaient grandi, d’autres une
humblo mais nun moins chère chaumière ‘ au
pied du clocher de leur parvisse natale, dont
ils n’avaieut jumais dépassé la frontière, 'd’au-
tres des positions lucratives, ume cléricature
commencée sous les plus riants auspices et que
suis-ju encore CL tous non pas pour aller voya
ger ou touristes ou gagner plus pour le com-
Lat de la vie, mais pour aller mener au loin
de lour chère patrie, de wo benu et catholique
Canada, uno vie do peine, de misère ct de cu-
sorne, Quel était donc lo mobile qui les’ atdi-
rait conune un aimant? Vous l’avez compris,
camarades, vous, fils des croisés, vous issus de
vu sühg si valcureux et si pur de ces pionniers
de la bretagne et de la Normandie, qui sont
venus, il y a deux wiêcles s’échouer sur Its pla
ges encore incuites et sauvages du notre’ chère
patric, Vous que vos mères ont bercé sur leurs
genoux vn vous égayant avec les premiers mots
l'amour de celui qu’elles aimaient tant, Jésus.
Vous avez compris, que sou succesequr d'alors,
l’inmortel Pic 1X, notre père commun était
menacé par les suppots de la franc-maçonneric
du rationalisme et du matérinlisme, Elles vous
disadont, ves suintes mères, les héroiques com-
bats de Casteliidardo et de Montana, suppor-
ts par ces grandes recrues du tous lds pays
catholiques. Billes vous avaient lu les actes de
courage ot d’hiroïsme des cnefs do la petite ar-
mée pontificale : les Pimodan, les Allot, les
de Charette, les BecdoLièvre, les des Trouseu-
res ob tant d'autres qu’il faudrait
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nommer
puisqu’un 1. suurait à qui dunner la palme et
somme lu femme de ce grand Pimodan qui,
apprenant que son mari venait de tumber au
champ d’honuçur, prend son onfant dans ses
bras ob s’écrie dans un élan sublime : Toi aus
si Lu seras soldat du Pape. Elles vous di-
saiont, cn les commentant tous les faits d'ar-
mes de ces ‘sans peur et sons roproches.” Et
Vous av@z senti votre sang français bouillon-
uer, vous avez senti comme un frisson d’indi-
guation ot avec la permission d’un père adoré
et du ces mêres en pleurs, vous avez uffert
vos bras ot votre sang pour lu défense de ce
Pio 1X gui a étonné le monde par ses vartus,
qui a promulgé les deux plus grands dogmes
de l’Église Romaine : l’Iimmaculé Conwption-
de Marie otl’infaillibilité du Pape, parlant au
nom de l'Eglise.
Vous avez tout laissé, vous avez traversé
l'Europe étonnée, au pas do course, pour vuus
enrôler sous les drapcaux du c © poutifé aimé,
Vous avez succombé sous le nombre, au siège
de Rome, mais au moins vous
contre cutle spoliation infame ot odieuse des
Luats de l'Eglise. Et dopuis certe duto néfaste,
vous avez continué de pleurer, non plus avec
ce Pic 1X que nous avons Lant aimé ev qui
nous a si souvent bénis, mais encore avec wet
lustre Léon Xu), lo plus grand diplomate
du 19ième giècle vt cu cher eu saint Pie X,qua
ue nous affectionne pas moins quo ses deux
prédécesseurs,  puisqu’il vient de nous donner
une preuve éclatante do au bonté ct de sa sol-
licitude en décorant quatre des nôtres. ll sem-
ble yue la Providence les fait de plus en plus
Brands ot éclairés pour contrebalancer les of-
forts qua font les sociétés seurètes, les impics
eb les incrédules pour détruire cetle église de
Rome, qui en à vu passer tant, devant ses
yeux, du cus générations pervurses ct qui sou-
rit de pitié en  contemplant ces pygmée es-
sayunt de sapor une base décluréo par le
Christ lui-même, ne devoir jamais crouler,
Par votre exemple au milieu de lu société où

vous vivez, depuis votre rotour, vous avez su,
camarades, imprimer dansl’âme de vos en-
funts, de vos parents ut de votre entourage,
les sentiments si nobles qui vous animaient ja-
dis comme aujourd’hui et ce bon exemple à en
fanté à Québec commu à Trois-Rivières ces deux
régiments de zouzous ajppelés à perpétuer les
traditions gloricuses du vieux régiment des

J Zouaves Pontificaux ot de notre chère Union
Alict. Commo président général jo vous en fé-
licite du plus profond de mon cœur,
En finissunt, bien chers camarades, je dois

ajouter que ce n’est pas en vain que jo vous
disais au commencement qu’à part le sentiment
d'orgueil que j'avais d’appartdair à notre glo-
rieuse Union, j’éprouvais un grand sentiment
de peine. En dffet, mon cœur saigne à la pen-
sée que, Comme vous messieurs, nous n’avons
pu encorg réussir à former à Montréal, un ba-
taillon do Pioupious comme ceux que vous  a-
vez formé ici; nous sommes comme des pères
sans ‘postérité pour propager les traditions du
régiment eb comme dans les successions, l’hé-
ritage au lieu de se transmettre en ligne dirce
te, ira en ligne collatérale, c’est-à-dire à nos
chers jeunes de Québecet Trois-Rivières, si di-
gnes en tous points de nous remplacer bientôt.
C’est bien daïis -cetto circonstaree-ci quo j'au-

rais voulu avoir la “langue d'argent” d'un
Laurier ou l’éloquence chahide ctentrainante 

 
d’un Chapleau, pour voüs dire tout @ que

(ice Be ILEIRNTR

avez protesté

TR  
TROIS-RIVIBRES, Qua MARDI, 6 SEPTEMBRE 1904

Les Quatre Bvangiies
dsbideant boils fu ia als sists atoll 5j'prouve da bonheur cb d'honneur demo trou-
ver au milicu du vous, bien chers camarades
eu vous fairo comprendre tout ce que je: res
sens quand j'évoque, avec vous tous, ces aüuve-
nirs d'un passé ai gloriçux, de la naissance,
de la vie et de l’avenir de vetto chère Union
Allet, pour qui jo vous prie du lever vos ver-
tes ct de boire à sa longue vic.

—0—
Nous avions décidé de terminer notre rap-

port dans le présent numéro. Mais, à la prière
de plusieurs amis des Zouaves, nous allonge-
rons notre récit et publierons lo plus do dé-
tails possible & propos do la belle excursion
du 28 août.

J. DE
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00

AULUVUE VU MUNUE

Lo n'est pas suns une grande wwrpriss que
Jui lu dans le aaturaliste vauadieu
us Ligues SULVAULES :
“Les ituiee vont dus poissous vivaut dune lu

wer, dontlu chair nest utibsee comm WILMEHL
yue ches lea Chinois,”
Pour ne parler que dus pays dunt ju connais

ICS UW OL lee COULUMES, ju dirui qu'en

=

d'rançe
en Belgique, il so mange chaque jour de
sannge des quanuites Cures de rues, a
oruxçiles soul, ia hallo aux poissons eu débiw
plusieurs milliers de livres pur somuine.
Pour mu part, quaud j'havitais çotvo ville, jo

(çuais à avoir mon plas de raie au wows
vous leu vendrudie, C'est un poisson rest,
que bonucoup d'amateurs préferent au Qurbob,
w ‘‘roi de lu mer çommç l'appellent les gour-
mets,

Cutt a l'eau ¢b servi avee ung sauce au beur
re, il sb wesbon; la rai rotie “au beurre
noir’'n ung réputution universelle, Quant a lu
rae à la daube, c'ust une des plus fines con-
Serves que Yon puisse imagingr,
Rien quo d'y peuser, l’eau me vient à la

houchu,
du copeudanu ju no suis pas Chinois,
J'espère que mon savant cb vénéré confrère

du “Naturalists” ne prendre pas mes humbles
remarques du mauvuiso part. Lu vérité réolu-
me toujours sus droits, même en fuit de ruics.

 

En classant mes vieux jouruaux, ju viqus de
découvrir uno perlo. daus un numero de ‘lu
‘“Proseu.”” C’ost le récit d’un suicide. Lu chose
vu datév de Thetford Mines, 25 août,
Un homme s'est; tird une bulle duns sa we

calibre 32! -
Envla-t-i une histoire! Ung ite calibre 32!
Cala vaut la ‘tache à sun robo do graisse,”

Et le cri du garde-chasso à ‘* C'est mon grand
pro qui avait uno bells dague, que lv bun
Digu ait son Ame, suspenduo à sa ceinture
dans uno gaine de cuir!”* .
Dans la méme correspondance il est dit quo!

co suicide a été... volontaire!…
die crois.
Un jour Calino ulla so plaindre au chef do

police, disant qu’un de scs ennemis l’avait me-
nau du ‘le suicider,”

- —No araignos rien, répondit lo chef, votro
ennemi est un hommç d'esprit et vousnu serez
jamais ‘“suicidé’” à moins que ce no soit par
un imbécile.

 

En constatant quo les grands journaux peu-
Vent se tromper, on so lrouvera sans douw
Porté à excuser les erreurs tommises pur
les petits. ve
Je priche ici pour ma chapolle,

 

Un ami m’éerit que lds élections générales
auront lieu Je 27 octobre,
La chose est possible, mais j'attends d'autres

nouvelles avant d’y, croiro. L'appel au peuple
est comme la priso do Port-Arthur annoncée
quinze ou seize fois cb pus encore réalisé.

 

Un confrère fait lo curigux ot Lrès-intéres-
sant caloul suivant :
“La guerre du Transvaal u coûté deux mjl-

liards à l’Angleterre. ,
Avec cetto somme, dépensée sans aucun profit

pour l'humanité, on aurait pu faire construire
deux millions de maisons vuyrières de mille
dollars chacuno.
“Cette somme, placée À intérét de 3 pour

cent, aurait donné une rente suffisante pour
payer une pension do retraite de 860 & un
million de vieux.
“On compte que pour bign exploiter vent a-

eres do terre, il faut au cultivateur un capital
de S200.

‘‘Avec cetle sommo dôpensée eu tueries au
Transvaal, on aurait donc pu moutro J,UUU
millions d’ucres du terre en culture.”

 

On peut maintenant faire d’autres calcule à
Propos du lw guerre entre Ja Russie ob lo Ja-
pon. Uelledà s'annonce comme devant coûter
bien plus cher que la guerre sud-africaine. La
‘’dépense’’ en hommes sera sutout plus forte,

* Quelle misère! :
Un farceur disait dernièremont que plus les

peuples s’instruisent et moins ils se montrent
raisonnables.
Le fait est que le mal profitg plus des pro-

grès qua le bien. Les braves gens, qui vont
honnêtement leur petit bonhomme de chemin
ont toujours de Ia peino à joindre les deux
bouts, Les coquins, réalisent des, bénéfices Énor-
mes grâce à des combinaisons savantes mais
canailles, font ræuter des coffre-forts, inventent
des machines iafernales.
Si tous ccm efforts tendaient vers um but

louable!
—0—

Dernièrement, deux individus se sont battus
à coups de poings devant des milliers de spec
tateurs. Le ‘zaincu, après s'être défendu pour
le forme, à touché pour sa part des recottes
quelqude mil liers de piastros. À peu près mille
niastres par horion bien appliqué. Le,
Le vainqueur, lui, gagna autant en dix minu-

tes qu’un ho mnôte journaliste ex cinquante ans,
qu’une brave institutrice en deux siècles.
La boxe cst décidément un art lucratif EU

il est aussi trés-utile. M. Parent noes at
il pas prouvé qu’un premier ministre boxe!
peut toujours tenir ses contradicteurs à dis tance? .

\

FLUVIEN
EDITION BI-HEBDOMADAIRE.
 

 

 

+ EN UN SEUL

Par le Chan. Alf. Weber

Père de famille chrétien qui
me lisez, et vous surtout, bun-
ne mère, voici un livre quo
vous ne manquerez pas d'ache-

 

Et vous no l’avhèterez pus
pour le seul plaisir de lo pos-
sédor, de le poses vomme un
ornoment sur uno table oud’u-
ne autre placo du lodis ot du
l’y laisser dans l’oubli; vous le
lirez attentivement, avoc  plai-
sir, ot vous lo ferez liro par
vos onfants. Vous y reviedrez
souvent, Vous he scres jamais
fatigués d'en savourdr lee suu-
ves beautés, vous lo trouverez
dans vos joics comme duns
vos poines, vous y puisorez cles
turces pour les combats de in
vie, vous serez Lout surpein de
constater que jumais livre ng
vous a inléres comme oelui-

Ce livre ost lo plus beau qui
fut jamais écrit, car il
a pour autour lg Fils do Dien
lui-môme, qui en (raça les pa-
ges ‘Avec sus ousvignements ot
sos miracles, ses vertus ob sos
douleurs, sop amour et sun
sang,’ comme lo dit le savant
traductour des Evangiles.
— Mais, me direz-vous, si cu

livre est si bonu, il doit coû-
ter bien cher?..:
Nullement., 11 s'ayrit ici d'une

œuvre de propagande recom-
mandée par le Souverain Pon-
tife et grâce À colto haute ro-
commundation ln diffusion des
“Quatre Evangilos en un soul”
wast faito aves une si grande
rapidité, quo les éditours ont
pu attoindre lps limites extrê-
mes du hon marché,
L'édition de propagande pro-

premont dite, en ¢st À son
doux-cent-cinquantième mille,
G'est un élégant volume ig-16

do 384 pages, Bion qu’il ‘ne
laisse rien à désirer au point
de vue de l'exécution, il ne
coûte, broché, que 18 cents
l’exemplaire,. Nous disons troi-
so cenls!
Poür cent exemplaires, $11,00

Pour cing cents oxomplaires
$50.00.
Ourtonné, dos on toile ot
«anche jnspéo, un exemplaire
5 els. cent, $13.50. Pris
ar 500, il no cod quo $12.50
e cent.
Cotto édition comprend, ou-

tro le texto avec les 110 Les,cing
cartes : colle de la Pulestine,
sur laquelle on peut suivre les
voyagds de Notro-Scigneur pen-
dant sa vie terrestre; les on-
virons du Lac do Génésaroth,
ke plan du Temple de Jéruan-
lem; In Ville de Jérusalem, vue
du Mont des Oliviers. Jenfin,on
Y- a ajouté (rois brès-bellos ima
ges : le Christ couronné d’épi-
nos, le Précursour cb ln Mire
des douleurs.
Et, nous le répétans, ce beau

livre ne coûte quo 15 cents.
Ceci pour l'édition populairo,

de propagande. LL
Après cela vient 1'“‘Iidition

Moyenne,” augmentée dus Ac-
tes des Apôtres. C'est un élé-
gant volume in-16, do 550 pa-
res. Belle édition très-soignée,
Hlustrée, avec cartes ob plans
Jærspectifs ( 25me édition. )
Prix broché 20 cts. — Doz.

$2,25. Par cent 818,00.
dition Luiscomplète vec

cartes ct riches illustrations.
In-12 de 770 pages. Les noles
nombreuses forment une vérita
blo apologie deo la religion.
Prix, ‘broché, un exemp. 50

cts. La dou. 85.00. Le cent,
$15,00,

Relié, tranche rouge 70 c:s.
La douz. $4.00. Le cent, 860,00
Edition de grand luxe. —

Splendide volume in quarto de
700 pages. 80 gravures très
fines Je nuances variées hors
toxté. Chefs-d’œuvre | des
Grands maîtres de lu peinture

ments dy in Palestine, cartes
et plans perspectifs en plu-
sieurs teintes, Magnifique ca-
deau do Première Communion,
Meriage, étrennes, etc.
Prix, broché $2.40,

i-roliure maroquia, Lran-
che dorée, $4.75.
Pleine reliure maroquin, tran

che dorée, $6,00. d
ous sommes persua uo

dans chaque famille de cote
ville, du diocèse ct même de
tout le pays, on  possédera
hientôt un exemplaire de ce li.
vre den livres. Ceux qui le peu
vent achèteront une des gran-
des éditions; on dépense gou-
vent beaucoup plus d’argent
pour des livres ou des objets
de moindre importance. Ceux
dont lc budget est plus modes-
te, se proçureront au moins
Védition. populaire à 15 cte.
Nous dirons pour terminer

que la librairio P. V. Ayotte,
ruc Notre-Dame Trois-Rivières
peut fournir ces ouvrayds iu un
prix aussi minime, parce qu’
elle a obtenu le dépôt pour
tout le district.

J.D. E.
—esr

Cachets da Dr. Fred. Demers
CONTRE LE MAL DE TETE
 

Leurs effets sont d’une efficaci-
té merveilleuse contre tous manx
de tête, migraine. nèvralgie, liè-
vroon grippe. Exigez le nom sur
chaque cachet. En vente partout 

fe : J.D.i Lie
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PilulesRouges
POUR LES

Femmes Pales et Faibles.
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Vec-simile exact d'une boîte de l'ilules Kouges,

Nos Pilules Rouges sont une spécialité pour les maladies des femn
seulement; c’est ce qui fait leur force et leur popularité. 11 est impos.
sible à un remède de guérit tous les maux. Jamals, dans l'histoire de la
médecine, un remède n’a obtenu autant de guérisons que nos Pilules
Rouges, Nous demandons À nos nombrewesçlientes de ne pas comparer
nos Pilules Rouges aux autres remèdes guérissant tous les maux, entre
autres, aux remèdes liquides qui ne doivent leur cfet stimulant qu'à
l'alcool qu'ilg renferment.
Nos Pilules Rougesdifférent de tous ces remèdes cn ce qu'elles sont

une spécialité d'une puissance qui tient du prodige,
Mesdames, si vous voulez restaurer votre estomac, afin que votre

digestionse fasse bitn ct que ce que vous mangez vous protite 5 si vous
voulez renforcer votre folie, vos rogrons ct vos Intestina,nfin que toutes
les impuretés disparaissent de votre système et que vons ne soufitiez plus
de maux de reins, de douleurs de côté, de mntadio do folo ni de
constipation; si vous voulez avoir un sang riche, pur et rouge, afin
de faire disparaître la pâteur de votre figure, de vos lévies, ainst que ces
cercles autour de vos yeux qui rendent si laides les jeunes filles qui pour-
raient être Jolles 3 si vous voulez que vos périodes goient régulièreset
sans douleur ; si vous voulez que vos enfants soient forts et vos maladies
sans rechute; si vons voulez que le retour de l'âge se passe doure-
ment, sans souffrance, sans paralysie ni hydropisie, fuites un «sage
consciencieux des Pilules Rouges de la Cle Chimique Franco.Amé-
ricaine. Elles feront pour vous ce que ne poursuitfaire la plupart des
médecins, 0

Nos Pilules Rouges guérissent les palo conlowrs, les rèsŸs doutou-
reuses, les irrégularités, les pertes blanches, lo mal do reins, les
douleurs dans les côtés et le bas ventre, les palpitations do cour,
les étourdissements, Ja perte d'appétii, ly maavalse digestion, ls
gonflements et les tiralllements d'escumae après les repar, les flbro-
mes, les hémorragies, les migraines, oa ni vrulglos, wus lea troubles
de In circulation et enfin, tous fea sy mpiomes minends par Jo bean mal.
Nos Pliules Rouges guériment aussi ia froideur des pleds et des mains,
les enflures des jointures, les hydropisies, les paralysles cl tous
les maux amenés par les troubles du rccour de l'Age,
Nous conseillons aux femmes qui emploisnt nes Phules Kuag-o de des

prendre avec persévérance, car elles bars 120 etre malaue puis robes
années à se déclarer, ne peul pas se go © Cao quelques pu, vs

     
femmes qui souffrent doivent prendre nur Pilules : uy Seudisp
tion complète de toutes Jes douleurs qu'ellegenduren fu price
qu'elles aient reconvré leurbon appétit, leut bonne di, ion, lene teint
frais, leur humeur gaie et toutes les fsves qu'oll:s oo. pa usy par
la maladie,
Nos Pilules Rouges sont vendues chez ur, * wb deena ho

Elles sont aussi envoyés par la mule, damit tout + Jes protie, du Canada
et des Etats-Unis, sur réception du montant de go cts pun une bolic on
de$50 pour six boites,

os Médecins Spéclalistes donnent tanaJes four: exerpté les diman-
ches, à toutes les fennnes cherchant Le santé, deu congaftations gra.
tuites, à nos salons, 274 rue St.Deni-. Montrént,

Les femmes qui demeurent trop loin jour veniresnaulter perco-nnclle-
ment nos Médecins, sont priées de 1 uz cCrijre vne-description come
plète de leurs maladies. Noy Médecins 1¢pom honJe meme jour donant
des conseils qui grécissent, Toutes consil Coma, rit personnell + ou
par lettres, sont absolument gratuites -L gtrichement confldena
tielles,

Nos Médecins Spécialistes qui, depaiz @ a sic, we tradient gr tea
maladies des femmes, ont atteint In poriceti my et bes vue voadh nes

guéris par cux ne doivent sutprendse 1 so) ne,
Se méfier des contrefaçons où des Fix pos 3 t.n8. Nos Médecins 1 pas-

sent Jamuls de maison en maison pont oigne Leo aaledes, Nos PI ades
Rouges ne sont jamais vendues au 100. Ell: ont Loujour, vondues en
petites bultes de bois contenant so Pilules Rouges, connue lo fuc-vinile
dela boîte ci-haut, @

Refusez sévèrement toutes les autres Pilates Rouges qu'on pourrait
vousoffrir, Insistez pour que le nom à *1a Compaznie Chimiquelranco-
Américaine soit bien sur chaque boite, Ce sont lcs:eul 8 vériusiole.
Toute correspondance doit être adicssée comme buste CON: phge
Chimique Franco-Américaine, 274 «uso St-Denl:, Montréal.
  

 

évangélique, paysage et mouu- |

Horblantior, Plombia Siritai-

1: et Poseur d'Appareils à
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Curalzh3 on Tale galvanises,

 

 
 

AUXAMATEURS.
Voulez-vous avoir du vrai braudy ? Oui? Alors achetez pour
 
 

une pisstre cé quart une boutoillu de braudy de Lu célèbre

ABBAYE DE GRACE DI:ZU
PRES COGNAC (France)

C'est uno liqueur délicieuse pour les hotamos et lus dames,
Comme il est Lait avec lu vin reoltôà l'Abbaye de Grâ 0 Disu
même, sa PURETÉ EST GARANTIES, co qui on faille invillour
brandy pour fortifior les muladus : à les convalescents.

M, ‘THOMAS BOURNIVAL vient d'en obtenir le dépôt
de gros pour le district de Troi. Rividres ut vous le trouverez
chez tous lus bons épiciers comm-+dans toux les bons hotels, entre
autres chez MM. SJ. A. Duplesris & Cio, Lodger Rivard, Jos.
Begin, fils, L. DP. St-Pierre & Cie, à l'hôtel
Richelieu, I'hotel Frontenao,

ulresno, l'hôtel

—" pres re pa re nr

la “fomberie est une partie Ires 1:nvorlante de ta consiruclion
Avan! d'accoraer vos CONfPAIS, CONSULTEZmma

+. F. LANDR

Fau chaude et à Air Chaud
en METAL, ARDOISE

«t PLAFONDS METALLIQUES.

SPECIALITE :

 

; Ayant une oxpbrlonco ds 13 ans dans le
! incHloures twabions do Monirésl, nous sumine

Te wi <> À PR en lou (le gatantir satisthution,
: : oT y Nous noun somos awiich Jos services d'un

expert pour les appareils de chaufinge à

chaude t1- plombuge. EsUmés ot pinay ou
oly sur eommsuce

  
Ouvrage fait avec soin ot l'romptitude,

934-R00 Bateaux34
TROIS-RIVIERES.

“Telephone 229;

  
Erne

| NOUVEAU
pystème de Coupe
Pur vêtements de Danses

et

 

Lo Trot J. N. LoMire, de Bid-
dolord, Maine, U. 8. A, prewmior
pérant ‘lo In compagnie Vln,
Lemiro & Co,” qui u établi un
burouu local aux ‘lrois Rivières
depuis lo mois de uovembre
1H02, désire atunoucer qu’il so
tiondra le plus fréquemment à
son bureau local, d'ici A nouvel
+s pour ulluires profceston-
nelles.

WiiREah       

  

{Uette viguelte roprésonte lu avatéme €

cutpe coonplel, Jouent cn gros ot
va dull)

Mousieur Lemire désire en
meme ups annonces

AN MODISTES

que ce nouventAYslème de cou-
re domme Ja perfection au

Cot tume Talilcur

et qu'ils e'épargneront braucou»
de troubie et od misère en so lo
procnrant;

Anxdamen ctdemoiselles
on general,

qu'il rcest pus hesour d'appreu-
dren fulilor “€ servir pondant
six mois on tn an pour appren-
dre a tailler, el à dovenir pur
vonsequent une muodiste où faire
su propre couture, minis il faut
npprondre un bon système de
coupe, cu qui peut se faire on
quelquus jours sonlemont.

Monsieur Lomire [nuit romnr-
quer n tous en méme temps qu'il

enseigne lui-mdne À so servir
du »ysteme de coupe qu'il voud
ui qu'il esl pur conséquent on
êtal de délivrer tes DIPLOMES
que lu Compagnie necorde aux
personnes qui ruli-senl des cxa-
mens devand 08 gérants,

Toulon les modistes où nutres
paronnes qui veulent se pro
vurer ce nystème «lo coupe, do-
vient s'udreer à rou Hurean
Luçul, où loules tes correspou-
dances dn Canada peuvent être
wes eos urement comme suit ;

Prof ONC LEMIRE & Co,
hotte de poste 376,
Trois-KHivières, PQ,

ou chez son frère, le notaire
JA. Leinire, Nos 21 & 28, Rue
Alexandre. 13,2,08

On doimnunde dus agents
louaux et voyngours.

EPICERIES!
PROVISIONS !

APL DELIVEAL
Marchand-Epicie:

Ancien magasinde M. Jus, Lamy

No 14, Bus di-Grorges
Hu face du Harchéun Fois

TROIS-RIVIERES
 

J'ourui constamment on main

Turk, Care, SUCRE,

BisCUITH, SIKOP, SUCRERIES,
JAMBONS, BAUCINSKS,

Gnarsse, FARINE, Lpices,

Avuing, Loin, Ste.

SPEOIALITE : Bourre de Table
et de Cuisine.

Une visite est 1espectueusement

sollicitée,
TELEPHONE 889.

 

  SO YEARS”
EXPERIENCE  

   

 

Trane Mans
DESIGNS

CoPYAIGHTS &C.
Anyann sending a sketch and description may

mulet mecortait cote upon(roy, whethor su
inventor bs probably pa ol
tincanfronlySorinbi. WAREGON orFava

ut (res, 4 HAE agency foi Crunkpalette,
’atonta taken tira luni Cu. Fecuive

speci notics, without charge, in the

Scientific American,
Asnmely tinstralnd weekly.  arest

alu of any Saoupésfare,a

WhWaakingtua, 
‘
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LE TRIFLUVIEN
JOURNAL BI-HEBDOMABAIR.

Pablié à TROIS-RIVIÈRES
ABONNEMENT:

UN AN... . $2.00
8IX MCIS. ........ 1,00
EDITION HEBDOMADAIRE
Ua an, $1.00. Rix mors, 50 cts

 

TARIF DES ANNONCES

les annonces soront tuinées vor Nowparsil aus
« nultions susvaniles :

rewlère inseriion, paz ligne
Fssubréquentes, ar lig

Conditions yculales pour annonces à long terme.

Toute communication oouceryant l'adminisise-
4 on duvra cite maireusée à

P. V. AYOTTE,

Editeur-Propriétaire

   

TROIS-RIVIERES

Ma. di, 6 Septembre 1904

SOUSCRIPTIONS
Pour telmonument de Mgr de Laval

 

 

Ome LISTE

La Fabiique d  St-Jean:
Baptiste de Québec...$200.00

M. B. Demers, curé de St-
Jean-Baptiste...

Les Pères du St-Sacremeut
et St-Jean-Hite de New-
York.........

Les Pères Rédemptoristes.
de Ste-Aune de Mont -
reales vee 8………0s » 100,00

La Fabrique de Kamou-
188K.eetees ree en 50 00

M. Jules Ki hoe
Ste Malachie  50 00

M. Cyr. Berubé, curé de
St Raphaël... rene 40.00

M. J. Valin curé de St-
Edouard de Lotbinidre.. 36 00

M. F. Morisset, curé de
St Aveelwe oe oo 80.00

M. 8. Turcotte, curd de
Ste-Agathe ……….….………… is 80 00

M. F. Garncau. curô de St
Roch des Aulnaice........ 30.00

M. G. Lemieux, (urs de
St-Joachim ........ eo. 30.00

M. J.O'Farrell, curé de
Frampton ..….….. ane.

M. A I. Maguire, curé
doSillery ve vienna rans

La Fabrique de Si-Elea-
thère.……. ….…. ….….….….... 25.00

M. Geo Guy, vuié de Ka-
moursska.…… ov ue 25 00

M. A. Talhoi, curé de St-
Pamphile...... . ..... 25.00

M. À. Caron, curé de Stu-
Julie... .….…..….….….….….….… 20.00

M. H. Lessard, curé de St
Lambert... ….….….…….….…. 20.00

M. P OReilly, curé de St
Patrice de Beaurivage. 20.00

M. F. Bégiu, curé de St-
Germain ……..…..….. 20.00

M. L. P. Deschènes, curé
do St-Samuel............. 20.00

M. C. Leclerc, curé de St-
Dlzéaroe verre, 20.00

M. Ad. God. out, Pre,
Québec.…..….….….….…. ….… 20.00

M. G. Remillard. curs de
St Maxime .. ............ 1800

M. D Chénard, curé de
Si-Lleuhére........... .. 15 00

  

  

M. C, Bro
Denis.
M FX, ,C
8 -C de Marie

M. J Veilleux, curé de
Ste Rosca.sise

M. 8 Chénard, curé du

 

Lac au Suble..... ........ 15.00
M. À D. Vincent, curé

d'luverness.............. . 15.00
M. Ad. Rouleau, curé à

St Gédéonnever
M I. Dupuis, chapelaiu
de Jésus-Marie.. ........

M. Siméon Beaulieu curé
de Rockland, Oat.....

M. H. McGrathy, cure de
Valcartier..……..… …….… - 1200

M. Emile Côté, curd des
Saints-Anger....... rouscce 12.00

M. F. X. Méthot, curé des

 

Ecureuils........ ......... 10.00
M. P. Godbout, de St-

Ambroise... wee 10.00
  La Fabrique d am -

phile.…….ovis vivian
La Fabrique de St-Pierre

Baptiste. ..........a
L'abbé Lugéne Brunet,

 

Fraservillo …………..………. 10.00
M. F. Pelletier, curé de
Broughton ................. 10.00

M. Ph. Roy, curé de Ste-
Anastasio ................ 10 00

M.J.T. Méthot, défunt. 10.00
M. J.Jobiu. curé de l'En-

fant Jésus.….….…..…..………….…. 1
M. l'abbé T. Bilodesu, St-
Roch de Quebec, .......

M. Saluste Bélangor, Pire,

  

 

Vlslet..ooo. cruenee 900
M. Alphouse Tétu, chape-

lain de l'Acndémie,Qué-
becca... 0000000 …. 000

MGeo Miville, Supérieur
da collège Ste-Aune… 800

M. H. Guy, lire, St-An-
selme .……….….….….….… 600

M. Ad Gaguou,Pire, St-
David... + vr. 6.00

M. Nap. Lalrance, Ptre,
Ste Croix... wer 8.00

M. J. Labrecque, l'tre St
Gervais. .... ............. 6.00M. W Roy, Ptie, collège
Ste-Annue.…… 6.00

M. Eloi Laliberté, Ptre,
UÔDELLe.cernes 6.00

M. L. A, Gaguon, Ptre,
Fraserville.... ............ 6.00

M. A. Filteau, Ptre, Qué, 6.00
M. W. Lebou, Ptre, collè-
ge Stu-Anne ………….….…. 6.00

M. Jos. Rochette, Ptre,
collège Ste-Anne Lap.. 6.00
. Jos.Go seliu, l’tre,col-
lege Ste-Anne…. ……. * 6,00

pe

M. Ray. Lamontagne,Ptre
college de Lévis........

M Els. Dionne, Ptre, col. !

 

     

   

  

 

 

M. Ad Gosselin, Ptre, Sé-
minaire de Québec... 800

M. Jos. Lavoie, Ptre,
Broughtou............... + 2.00

Les Frares St-Gabriel.Ac-
ton Vale.......... sans . 100

41,625.00
Montant des litos pré-
cOdomtes. unt ou, 10,965.91

‘Tots!.…….….….….…. … $12,690.21

Mgr H. TETU,
Cyrille ¥. DELAGE,

Trésoriers.
roapo

C’est du a cela

La faveur dont jouit le BAU.
ME RHUMAL auprès de toue
les maludes alleints de rhume,
toux, grippe, bronchite, est dû à
su grande rapidilé d'artion et à
son insurpaseable efficacité. En
vente dans toutes les pharma-
cies, 25cts la bouteille.

GC. C. RICHARDS & CI Ii,
Chers Messicurs, -— J'ai to

cruellement privé, pendant
quelques années, de | usage par-
tiel de mon bras, par suite d'une
foulure. J'ri fait usage vaus
aucun résultat de trus les remè
des imaginables, jusqu'à ce quo
je me procurai une bouteille du
LINIMENT MINARD. Le sou -
lagement que j'éprouvei me por
(a à continuer et je suis heureux
sujourd hui de déclarar que mo 1
bras est complètement guéri.

R. W. HARRISON.
Glamis, Ont.

 

 ree —

Le Livre de
tout le monde

Lis QuatreEvan
EN UNSEUL

Il s'agit ici d'une œuvre de
propagande catho’ique.
Ce beau livre, plus volumi-

peux et mieux imprimé que
beaucoup d'ouvrages qui se ven-
dent 50 cts et plus, ne coûle que
18 cts broché ou 16 cts carlonné.
MEME OUVKAGE, augmen-

té des Âctes des Apôtres. Prix
broché, 20 cts.
Nous recomman-lons spéciale-

ment cette édition, qui cat très
soignée.

rande édition, 770 pages avec
nombreuses et riches illustra-
tions et cartes : Brochse, 50 ete,
Reliée 70 cts.

Ea vente & le librairie P. V,
AZOTTE, rue Notre-Dame,
Trois-Rivisres.
P.8.—Pour plus amples dé-

tails, voir l'article ‘Les Quatre
Evangiles” dans une autre co.
lonne
2

—

e

e

r

.

ON DEMANDE
L'Union Bag &Paper Co do

cette ville, demande 300 bonshommes pour ses chantiers duhaut du St-Maurice. Pour toutrenseignement, s'adresser 

lège 8te-Anne............ 600
M Jos. Paradis, Ptre, St-
Georges …………… …… 600

M. Ir. Lecours, Pire, col- - |
lege de Lévis.... ....... 500

M. AlIs. Hamel, curé d
8t-Rémi de Tingwick., 5.00

M. P. P. Dufour, curé de !
N.D.. Kent Co N B.. 500

La Fabrique de Ste-Rose. 5.00
M. ©. Lemieux, Ptre, col - |

loge de Lévie............ 500]
M. G. Turgeon, Ptre, 8t-
Damien ……..…. …….….. 500

M. E. Rochette, curé de
St-Benjamis ……..…. |5.00

La Frbrique de St-Benja-
MID .coi csocssou sous vou00 5.00)

M J. A. Mithet............ 500:
M. Laurent Méthot........ 5.00
M. Ls Abdon Méthot..... 6.00
M. i. Dion, cur de Sin |
dacona .......ecoiis .….….. 500

M. J. Gervais, Ptre, col-
lége de Ste Abney... 5.00

M. Ang. Lessard, collège
de Ste Anne... erie 500

M. L. Hudon, Pire, So
merset0 00irerse 5.00

M. J. N. Giguac, I re,col-
lége de Ste-Aune., ..... 5.00

M. J. Pourque, collège de
Stc-Anne.…....…...…….….….….. 600

M. C. Tessiur, lire, St-
Henri …… 500

M. Bug. Maurais, l’tre, N
François, Hva cs........ 50y

M. Lud. Dumais, Pire,
* collège Ste-Anne……. 500
M. J F. Roy, Ptre, St

Firdivand.. 500
M. Jos. O. Roy, =.

lège de Lévis 500
M, Aug. Custonguey,ltre
Thetlord ...........c..c... 5.00

M. Esdras Castunguay,
Ptre, St Alexandre... . 500

M. C. Picher, Ptre, Beau- \
port “ae

M. J. Rémillard, , St-
Frédéric … .…..…..…….….. 5.00

M, D Guimoni, Ptre,Qué. 4.00
M. Aur, Dion, Pure; St-
Raymond ..... .......... 800

M. Am. Bergeron, Pure,
collège du Levis … 800

M. J. À Proveucher,
collége de Lévis........ 8.00

M. Jos. . Dumont, Pire,
collège de Lévis...

M. Léonidas Hébort, tre,
collège de Lévis... … 800

M. 8. Beaulieu, Pteo. N.D
du Portage... .….…….… 8.00

‘| Doré, Gavani ct tous les autres spirituels

LE TRAFLUVIEN, MARDI 6 SEPTEMBRE 1604.
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w LES LIVRES
 

Lamartine raconte dans la préface d’un de
ses ouvrages l’andedote suivante :

1! reçut un jour la visite d’une dumoisuile
très-respectæblo, couturière de profcssion et pué-
to dans ses moments perdus, qui lui fit de
très-sages remarques à propos des livres mis à
la disposition des ouvriers, des gems peu lot
trés, do tous cdux en un mob qui ont besoin
de w'instruire tout en passant agréablement
leurs veillées,
do n'ai pas sous les yeux cotte préface que

j'at luo il y a au moins quarante ans. Déjà
À odtte Époque on ne lisait guère les préfaces
surtout lorsqu'elles nccupaient plus d’une page.
Maïs cofle-ci mo parut si raisonnable, si pleine
d'enseignements, quo j'en ai retenu l'esprit si-
non la lettre.
Les livres à la portée du peuple, los livres

moraux, instructifs ot amusants, sont assez
nombreux pour former une bonne bibliothèque;
mais, pour une cause ou pourl’autre, on ne
les recommande pas assez, ils ne sont pas suf-
| fisamment connus, Les mauvais livres ont plus
du chancé, ils ont pour beaucoup le grand at-
trait du fruit défondu, Les auteurs de talent,
s'ils n’ont d'autro but que de faire de

|

l’ar-
gant, se garderont bien d'écrire des livres sé-
rioux, instructifs ct moraux. Le placement de

“ces marchandises est trop difficile ct coux-là
seuls peuvent compter sur le succès qui s’impo
sent par un talent supérieur et sont aidés par
les circonstances.
La bonne domolsdlle termina son petit dis

cours ch priant le puite d’éerire un livre pour
| lo peuple,
-, Ce livre vit lo jour pou do temps apres ct
il eut benucoup de vogue. Mulheurousement on
"ne pourrait le recommander à tout le mondd,
aur il wagit dune de ces histoires quo l’on
peut # raconter entre grandes personties,
quand les enfants sont couchés, Livre utile
s'il Wet Ju que pur des adultes raisonnables,
véritable poison, s’il tombe entre les mains de
Jeunes gons dont l'intelligence n’est pus suffi-
sammont développée.
Mais pourquoi parler de livres? Leur règne

st fini ou à peu près. Qui, de nus jours,
tieut encore à avoir une bibliothèque, sauf
les prêtres ob les honunes de profession obligés
de conserver eb d'augmenter par la lecture
leur bagage scientifique? Les bons livres sont
des amis qui ne nous abandonnent pus dans
l’adversité, des conseiller toujours prèts à
nous guider ob à nous éclairer, Seulement ile
uly, aux yeux de beaucoup du gens, le grand
tort do sù comporter en véritables amis ob de
nous dire patfois do dures vérités. Voilà pour-
quoi on les délaisze.

, Je no parlgrai que pour ménivirg des mau-
| vais livres. Coux-là n’ont hélas! que trop

=

de
vogue.
En général, on t'aime plus les longues Igetu-

res. On a si peu de temps! Les modes con-
| temporaincs, trés-complicuées, très-changeatites
; Surtout, prdnnent à certaines dames ot demoi-
luelles ln plus grande partic de leur temps. 1l-
lé ont aussi leur piano où un autre instru-
ment du supplice…. pour les voisins, sans pré-
'judice des jeux divers, des excursions, des -vi-
|sites aux magasins ob des obligations que leur
{imposont les associations mondaines dont elles
font partie, D'autres ont leurs nombreuses ot
respectables occupations comme nières de fa-
mile ou commofilles désireuses du se rendre
utilds. Elles ont aussi leurs wupres charitables,
Les messieurs ont leurs cercles, laurs clubs,

lours excursions de chasse on de pêche, leurs
chiens et leurs chovaux. Coux qui sont mar-
chands, industriels, avocats, notaires, pharma-
maciens, arlisans, en un mot ceux» qui travail
ldnt d’une façon quelconque pour se procurer
des rœsourees, sont d'avis qu'ils n'ont guère
de temps i consacrer nux livres, sauf à ceux
dont ils ont absolument besoin pour se tenir
au courant de tout cu qui coucerne leur pro-
fession,
Les ouvriers surtoul ne se soucient guère de

posséder une bibliothèque. A ln fin de leur
journée, ils éprouvent le besoin de so reposer,
Passe encore pour uno partie de boueane ou
un bout de causdrie avec les voisins et amis,
Copendunt, on lit encore, On dépense Lau

moins un sol par semaine pour sc procurer un
journal à plusieurs pages, Un gros paquet de
papier, un pot-pourri indigosto, le plus souvent
rédigé d’une façon pitoyable, des rwproduc-
tions: rendues indéchiffrables par des accidents
de mise en page, mal corrigées parfois, des
causdries cocasses, la Lout cntremélé de Jean
houdhommeries capables do faire Lrossaillir dans
lour “tombe Crévin, Vandon, Bertail, Gustave

ca-

‘
|

ricaturistes d’autrdois.
Jo n'irai pas jusqud dire qu’il n’y a rien

dd bon dans les grands journaux publiés dans
Hora pays, mais comme la bonne fille qui al-
la demander un livre à Lamartime, jo me per-
mettrai do prier nos éditeurs richos cb nos é-
crivains savants de publier un vrai journal du
peuple.
On dit que cola n’est pas chose facile, dau

cuns méane prétendent que c’est impossible.
do croyais, moi, que le mot "impossible"

n'était pas français,
Ne serait-ce pas Plutôt ln bonne volonté qui

manque?

JEAN DES ERABLIS.

CLLLLL4040000000000400000000000000

Le Grand-Tronc-Pacifique
ET LE PEUPLE

Plus on examine le contrat entre le gouver-
nung, ob le Grand-Trome Pacifique eb plus la
transaction apparait au désavantage du poisple
qui va payer.
Sans douse,il sorait ridicule de préteudre quelu construction de ce chemi de fanuirn au

Pays; toute voic nouvelle finit toujours parfa-
voriser lo progrès du pays. Mais nous affir-
Mons que dans les conditions actuelles du pro
grès général de notre pays, le même but pou-
Vait être atteint sans sacrifier aussi cynique-
ment l'intérêt du peuple.
Une chose surtout, nous frappe : c'estl’obsti-

hation du gouvernement à refuser tous les n-
mendements offerts par l’opposition. Comparé
à l’empressement avec lequel le même gouverne
ment a consenti à tout ce que demandait le
Grand-Trone, co parti-pris est encôre plus con-
damnable. À coux que les détails ennuient, nous
posons cette simple question + croyez-vous que
tous len amendements suggérés par l’opposition
méritaient d’être jotés au panier?
Par exemple, est-ce trop demander qu’une com

pagnie qni va # construire uno voie derrée à

 

 àSon Eurgau, Ue St-Chriatophe. nos dépons, s'engage à l’exploiter dans l'inté-
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rét des ports canadiens? Evidemmoent non. Et
pourtant lo gouvernement a rehisé do lier le
Grand-Tronc à cette condition.
Est-il exorbitant d'exiger que la répartition

des taux de fret entre Je Grand-Tronc et lel
Grand-Tronc-Pacifique soit soumise à la sur-|
veilluncy du gouvernement? Et pourtant M.
Laurier a refusé de prendre cette précaution. |
Or, il pout arriver et il arrivera probable-

ment, que le vleux Grand-Tronc dont le Grand -
Tronu-Wacifique ne sera qu’un instrument, pren !
nu la plus grosso part ues revenus de Ju nou-
velle ligne, du façon à laisser celle-ci dans
l'impossibilité de payer ses intérèls, et le-gou-
vernement se (rouvera sas rémêde pour remet-
tre lus choses uff point, Al est vrai quo le gou
varnement pourrd” bjonter les intéiets au capi-|
tal, mais quello satisfaction retirera de cette
opération le contribuable canadien? ;
N'wvons-nous pas un précédent onéreux. L'in-

térêt sur les 15 millions que le même Grund-
Lone doit déjà au pays depuis quaraute ans
ne forne-t-il pus un capital qui dépasse 5U
millions. lt qui paye cela, sinon lu peuple,
l’ouvrier, l’agriculteur, tout lu monde.
Récapitulons kes obligations que le projet

M. Laurier imposs au peuple,
Nous garanussons emprunt du Grand-Trone-

Pacifique pour la construction de la partic
ougst, ot, par-dessug le marché, nous payous
nous-mémes, pendant dix ans, l'intérêt sur cet
emprunt, suns compensation aucune,
Du plus, si ceb emprunt no rapporte pus

cent cents dans la piastre, nous nous chga-

geons à combler la disférence.
Pour construire la partie est, nous cmprun-

Luns l'argent, Nous payous l’intén.t jusqu'a ee
que la construction soit terminée. kt uprés?
du bien, nous puyons wcore pendant dix ans,
pendant que lo Grand-Tronç exploite la voie u
son profit!
Ln deux mots, nous puyovus ct le Grand-

fronc empucho.
buis, 1c Graud-Vrone-Pucitique, devenu four-

Utssour du ireb pour iv Grand-Lrone, 8 arrange

uv luçou à ne retirer que juste ce qui lw taut
pour payer 1interct sur seu débentures, et
lous, nous continuous à payer en voyant
grossir le capital, .

Li esprit, do parti est fort cb peut fuire sune-
tionner boaucoup de choses extraordinaires; M. |
Laurier, abusant do sun prestige, peut lure

de
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Pilules Moro
Pour les Hommes

DE GUERIT LES MALADIES DE COEU
BY FOIL. OES ADONONS ET TOUS LES TROUBLE

A Aa OUF CES MALADIES compute es

TORREPMLEE;Mlvoncé Rustosmts yroounru

Tres yeras wmamena.
CALE
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Fac-8uiile exact d'une boîte de Pilules Moro.

Donnez-nous un homme brisé par les exces, la dissipation, un travail |
trop dur, les tracas, ou par toute autre cause qui ait sapé sa vitalité, |
avec les Pilules Toro nous le rendrons aussi vigoureux en tous points,
que n'importe quel homme de sun âge,
Les Pilules [Toro ne feront pas un hercule d'un hommeque la nature

n’a pas créé pour être fort et vigoureux, mais elles rendront cet homme
plus fort qu’il n'est, Quant à l'homme quia été fort ct qui a perdu sa
vigueur, elles le ferontaussi fort qu'il n'a Jamais été,

Les Pilules Moro rendront à tout homme
maladie, par l'usage immodéré de la boisson, par les abus de jeunesse ou
par la mauvaise conduits. .
Un hommequi est nerveux, dontle cerveau et le corps sont faibles,

qui dort mal, s’éveille plus fatiguë que lorsqu'il c'est couché, qui cet
facilement découragé, enclin À songer coutinuellement À sa maladie, qui
à perdu toute ambition, toute énergie, recouvrerasa vigueur et son cou-
rage par l'usage des Pilules Moro.

Les PilesMoro guérissent les douleurs dans le dos, les fointures et
les muscles, les douleurs intermittentes dansles épaules, lapoitrine ou
lescôtés ; les maux de rcins, le lumbago,les rhumatismes, le trans
chement d'urine ; les affections de la vessie, les palpitations de
cœur, ct surtout amènent toujours une bonne digestion chez les hoih-
mes qui souffrent de leur estomac. Elles donnent un merveilleux pouvoir
aux nerfs affaiblis et fatigués.

Si vous êtes malades, fatigués, faibleo, norveux, dyspeptiques,
abattus,couffrants, ne faites pas d'erreur ; laissez de côté boissons,
bière, whisky, narcotique: les Pilules M'ioro sontle seul remède qui
puisse vous remettre à la santé,

Tous les hommes peuvent profiter des
Pilules Moro,ÿ: Hommes, vous tous qui souffrez et n'uvez pu trouver
nulle part soulagement à vos douleurs, écrivez-leur ou allez Jcs voir à
leurs bureaux, au No. 1724 rue Ste-Cathseritic, Montréal ; il ne vous
en coûtera pas un sou et vous pouvez être certains qu'ils vous guériront,

Les Pilules l'loro se vendent chez tous les marchands de remèdes, Si
vous ne pouvez les trouver dans votre localité, nous vous les envetrons
par la malle, sur réception du prix, soc la boîte, où sixboîtes pour $2. 50.
Adressez vos lettres: Compagnie Médicale Moro, 1724 rue Stes
Catherine. Montréal.
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ce qu'il a perdu coît par la

lumières des Médecins des

 

che que si lo peuple veut examiner ce projet!
aveu l'attention qu’il apport à ses autuires|
personnelles, cu projet sera ropoussé pur ung!
ecrasante majorité. . |
L'ouvrier qui achéte ung maison, le cultiva-

wur qui acquiert une Larry, commencent par
cunsulter, par tourner leur projet cu Lous sens
fin de profiter du meilleur marché possible,ot
do tous les avantages qui rendront leur ucqui-
sition profitable. Et il ne s’agit pourtant que
d'une afffaire du mille à deux mille piustres, |
Dabs lo cas du Grand-Trone-Pacifique, À do!

toutes cos sages précautions,
Lu concurrence est éenrtée, ln voix. des repré

sentants du peuple est étoufféo, lo peuple qui
prite argent, n’u pas un mob à dire; seul le
Grund-Trone parle ct impose ses conditions.
Houreusement que le chef conservateur cffro

un remède à culte situation insupportable.
Si lo peuple lo vout, le Grund-Tronç uo s’en-

cuire n'importe quoi à sus purtuisaus; n'enspé-|=
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Durant cette saiso

les enfants souffrent d’

Sirop SIROP D'ANIS GAUVIN tous les soirs
i d’Anis procurera aux Bébés un sommeil calme, naturel

et abondant.

n de grandes chaleurs

insomnie, unc dose de

 

EN VENTE PARTOUT À 25 CENTS

 

 
 

richira pas à sus dépens:
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AUX CONSERVATEURS
DE LA

Province de Québec

Lo Club Javques-Cartier 43 & 456 Rue  St-
Vincent Montrénd situé au contre des affaires de
lu ville, reçoit tous les jours un grand nom-
bro de conservateurs du Dominion du Canada,
qui y viennent pour serrer Ju main de leurs
chet. oN Le
Nous invitons cordialement ceux de nus amis

qui n'ont pas encore visité le Club, de lu faire
à leur prochain voyage à Montréal. |
Ayaut un local spacioux fourni des meilleures

chambres que l’om puisse trouver en ville, La
tublo excelle sous tout rapport.
Lu tout au prix ordinaire, Amis de la cam-

campagne [vouez sorrer la main de nos chefs,
Votre tout dévoué

| Le Secrétaire,
Club Jacques-Cartier|

erencondecesenedesnentencensenneee

| lès Puissances
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)    FONDÉs EN 1806,

No 26, Rue Des Forves
TROIS-RIVIBRES

Celte maison de commerce,
& anciennes, c'occupe on général du commerce d'épiceries, del
& vine et liguou.s. Satisfaction com;
let défie toute compétition.

SPECIAL
A Vin de messe TARRAGONE ct SICILE
ÿ JOOKEY OLUB, Conserves alimentaires.

Ml CORRESPONDANCES soLuicrrsesR

B pe l'ostE 576.
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qui est une des plus Ne

plôte sous tous rapporls
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L'entrée du Sanatoriumest libre
pour toute personne, lionnne, fem.
me, enfaut, de ls ville vu de in

* cunpagne, qui désire recevoir dus
‘eolus médicaux, Tout médociu
bout réserver des chauibres pour
ves patients, où les traiter s’il le
préfère, en collaboration avec les
médecins résidant àl'Institut. Cet
étublissemont modèle est pourvu
des appareils les plus modernes et
los plus perfectionnés pourle trai-
tement des diverses maladies. Hen-
ferme unlaboratoire pourles exn-
mens des urines, des cinchats, du
sue gastrique du sung, ete, uno
installation complète pourles exa-
mens par les Rayons X, ete. Trni.
tement parles bains électriques,
les rayons X, les bains (ures ang.
Horés, les Luins turco-russes, les
inhalations d'ozone ete—Nouvenu
traitement, pour l'alcoolisme tel
que pratiqué à l’établissement
d'Auteuil à Paris; guérison rapide,
L'établissement pussède aussi un
appareil électrique capable de pro-
duire les merveilleux courants de
Morton, pour le traitement dy
lumbngo, de la sciatique ot autres
douleurs, lesquels vont souvent
guéris en trois ou quatre séances,
De môme des rhumatismes les plux
rebelles, cèdent rapidement à l'uc
tion curative des bains d'air chaud
sec eurchauffé. Résultats ausei
excellents dans la goutte et l'obé-
sité—Traitement spécial pourla
dyspepsie,
Le Sanutorium est divigé par des

médecins et reçoit l'encourage-
went des praticiens les plus dis-
tingués,
Pour prospectus illustré, adres-

sez à Institut Hydro-électrothé-
rapique,

23 avenue Laviolette
‘Trois-Rivisres

Adresses d'Affaires

N. L. DENONCOURT, C. À.
Avocat

47, rue Royale, Truis-Rivières,

  

P. N. Martel G. R.
N. Le Dujitessis, COR

MARTEL & DUPLESSIS
Avocats

Rue St-Joseph
Trois-Rivières.

1,6,1804

GEORGES NETHOT

Avocat
17, Bonaventure, Trois-Rivières

 

 

 

J. A. COMEAU, L. L. B.

Avocat
44, Rue Bonaventure
Près de la Cathédrale

‘Frois-Rivières.
119
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de lu Frahee avec le Saint-Siège sont rompues
 tb où l'afabussade auprès du Vaticansembly

condamnég, il est intéressant do rappeler quol-
les sont l£s puissances qui sont officiellement
roprésentées auprès du Pape. .
L'Autriche-Hongrie et l’Kspagno ont dus am-

wmbuassadqure; ln Bavière, lu Bylgiquu, la Bo-
livig, lo Brésil, le Chili, la Colombie. Costua-
Kica, Saint-Domingue, l'Equatour, Haïti, Hon-
ray, Monado, Nicaragua, le Pérou, le Portugal
lo. Prusse, lla république argentine ot ln Kus-
sie cutretitument dues onvoyés extraordinaires ot
ministaes plénipotentiuires ou des ministres ré-
sidente.

Lea nomdiatures de première classe sont celles
de Vienne; de Madrid ct de Lisbonne; celles du
Munich et) du Bruxelles sont da scconde classy;
il y a uncore une nonciature à Pétropolis pour
le Brésil; viennent ensuite les internonciatures
du Chili et de lu Hollande et Luxembourg, ct
les délégations apostoliques de Golombio, du,

» de Lima, pour l’Equateur, la Boli- |
Pérou, de la république argentine, en
räcas pour Seint-Domingue, Haïti vb

  
    

  

 

le Vénéguéla. ; n
11 faug encoru ajouter & cette liste les délégn

tions dépundant de la Propagande qui existent
au Canada, à Constantinople, & Cuba ot Porto
Rico, Alexandrig, pour l’Egypte ct l’Arabie,
aux Etpts-Unis, en Grèce, aux Indes orieata-
les, à [Bagdad pour de Mésopotamio, lo Kur-

 

Pour cadeaux cllez chez

À BERGEHON
HORLOGER,
BIOUTIER, 3
OPTICIEN,

fmportato

cMar dises
arsortime

mière classe,
el exécutés

  

OR eten ARGENT,
Ouvrage tait par des ouvriers de pre-

n0. 30, RUE DES FORGES
TROIS-RIVIERES,

—

ue Montres, Horloges, li
Jouteries, À», enteries, Verre coupé, mar-

cuivre, bronze, porcelaine
de chapelets, montés en

édailles ete.

, ordres reçus par la malle
sous le plus court délai.

 
distan jet l'Arménie minoure, la Porre, les Phi- |,
lippines et. la Syrie, Om remarquera quo _ lu
Propagande n’u pas de délégué à Pékin, il a
été plisieurs fois question do lu création de
«uv posto nouveau, mais cetto mesure avait été
ajourfiéo jusqu'ici par considération pour lo
gouvernement, frangais ct son protectorat d’Ex
trémé-Orient.
Dopuis quelque temps, fe bruit court A Rome

que {le prochain voyage de 1'empereur d’Allgma
ghe jaurait pour but l'érection «en ambassade
de légation de Prmsse :) ocbbe mesure au-

nécessairement pour conséquence l'envoi    d’ufi représentant du; Saint-Siège soit à Colo-
a sait & Berlin, |

‘er. 5 ire LE + A
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Peintre et Décorateur
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Avocat
27, Rue Alexandre,

Fas -
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Tel. Bell No 110

Dr, J. Ii. DOHAN,
Chirurgien-Dentiste
Trois-Rivières, P. Q.

|

I" Bureau en haut de la Phar-
macie Williams.
20 m4

 

TELEPHONE 27. B. DE losTE 504

C.B.DARCHEM.D.C.Y.
5, Rue ALEXANDRE

SROIS-RIVIERER
Voisin de la Bahque Québec.

5,9,04
—

LES DOCTEURS

De BLOIS & TOURIGNY
Anciens Elèves

DES HOPITAUX DE PARIS
Ont ouvert des Bureaux de consullation au

No. 21:
AVENUE LAVIOLETTE"

i I'nois-RiviEknes:

Medccin-, maladies des «mures, maladies
nerveuses et chroniques.
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Heures de wun: 1 34pm
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CHANCE EXCEPTIONNELLE

Harmoniom * Thomas" 5 oc
taves ; $8800. $5.00 comptant,
$8.00 par mois.

Piano droit “Toronto” $48.00
45.00 comptant,43:00parpois 
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LOUPBLANC
Par PAUL FEVAFF;
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30US LA CHARMILLE.

( Suite)

Maddnoiselle de Vaunoy avait sur sou visage
ceutu pâleur qui présage du décisives résolu-
tions, Son regard, urdinairement hardi dans sa
douvour, était triste, timide et grave. Didier
s'avança Vers elle d’un air embarrassé. Pour
prendre contenance, il se buissa et releva la
bjtre qu’Alix avait lnissé tomber. Cette luttre
était de lui. 11 la reconnut, ot son malaise
augmenta.
— U’est lalettre que vous crûtes devoir m’é-

cire pour m’anuoncer votre départ, dit Alix
uvye simplicité. Je suis bien aise qu'elle soit
tombée entre vos mains, vous la garderez. -

bidier demdura muet. Alix reprit :
— J'ai été houreuse de vous ruvoir, çar je

me souvenais de vous comme d'un frère.
Didier l’avaït appelé ma sœur duns son rêve,

«uv bien souvent il lui étuit arrivé de cumpu-
rer le sentiment qu’il gurdait pour elle à la
tidresse d'un frère. Et pourtant il demanda:
— Alix, ditez-vous la vérité? .
— Je dis toujours lo vérité, répondit-elle.
Elle eut un sourire grave ot poursuivit :
-- Parlons d’elle, je le veux.
“C'est une chère enfant. Son regard ct pur

comme lo rogard d'un ange. Son âme est plus
pure que son regard.
— De qui pavlez-vous? balbutiu Didier,
— Oh! fit Melle de Vaunay dont la voix

sint plus sévère, vous n'avez ri À vous repro

cher, jo le sais; mais ne nivz pus, co seinit
mul, Il y u uno fratoruité entre nous autres
jeungs filles de ‘la forêt. Je suis noble et riche,
elle wst paysanne ct pauvre; mais, cufants,
nous nous sommes rencontrées souvent dans les
bruyères, Nous avons joué aulrefois sous les
grands chénes qui protégent Notre-Dame de Mi-
roréy; je Puvais  appirivoisée, ln petite snava-
we! Dupuis lors, tandis qu'elle restait dans la
sulitude, ju faisais, moi, connaissance aves lo
monde, tandis qu'elle. courait libre sous lv cou-
vert, juppronnis mes dèvoirs de fille noble;
j'upprunais à porter lo velours ct la sois, à
purler, à me taire, à sourire. litrange desti-
nee! elle, dans sa solitude, mai, au mitiou dos
suiupLueuses Îêles de Mennes, nous avons subi
toutes doux lu méme sort. Dien la destinuit
la destinait à l'homme que je. que je croyuis
sothuiter pour mari. ’
— Vous ne croyes plus, Alix?
— Un jour, il y avait deux mois que vous

cuez parti, Didier; ju me promenais seulg dans
lu lorey, songeant encore aux fctss de Mgr de
ivuluuse, lursquo jentendis uno voix connue
qui chantait sous le couvert la complainte
uArvaur de Bretagne,
— Irleurs-des-Génets! balbutia lo capitaine.
Alix sourit doucemont,  -
Vous savez enfin de qui jo parle, Didier, dit

lo. Il y avait bien longtemps que je no l’à-
vais vue. Que ju lu trouvai belle ce jour-là !
Idle me reconnut tout de suite ut vint à moi
les brag ouverts: Puis vlle prit dans son pu-
nier de chôvreleuille un beau bouquet de pri-
mdvères qu’elle attacha à mon corsage, puis
viçora elle me purla de vous.
oo De moi! prononça involontairement
UIQr.

— Ellà né vous nomma point, muis je vous
reconnus; jo sentis quel était mon devoir.
— Hülas! maderfoisulle, s'écria Didier, jo suis

bien coupable peut-être... :
Linvers ‘elle, oui, monsieur, si vous dites un

mov de plus, car elle est votre fiancée.
ll y eut un moment de silence. Alix reprit :
— Quand ello sera votre fumme,.….
Elle s'interrompit parce que le regard du jeu-

nc capitaine avait’ exprimé la surprise.
— dulle sera votre femmo, poursuivit-elle ce-

Jendant avec Égrmeté; vous le voulez...et vous
le devez. Elle est bien pauvre, muis vous a-
vez votrd épée, ot vous n’êtes point de «oux
‘ue leur naissance enchaîne à l’orgueil! 9
Didier se redressa.

…Jde ne suis pas gentilhomme, c’est vrai, dit-il
je le sais. Peut-être n’était-il pas besoin de me
le rappeler, ,
Alix lui tendit la main cette fois et répli-
ie : ~.

— llxcusoz-moi, je plaide la cause de
ante,

Les capitaines n’aiment pas à être congédiés,
même de cetto façon noble et chermante.
— Madesfoisclle, dit-il, la couse de Maris n'a

vait peut-être pus besoin d’îitre  plaidée; muis
voyons, puisque nous sommes le frère et la
suwur, nobly sœur et frère de roture, j'ai bien
le droit d'interroger. …
-— Interrogez. . .
-- Votre conduite a-t-elle pour cause la dis-

tance qui nous sépare?
— Non, .
— Y aurait-il sous jeu un autre mariage?
— Mon père veut en effet me marier.
— Ah! ah!

; Mais celui qu’on me propose he sera ja-
Mais mon mari. ;
— N'a-t-il pas un nom qui soit au niveau

du vôtre? demanda Didier non sans raiHlerie.
, - C'est M. Béchameil, marquis de Nointel,
Intendant royal de l’impôt.
Didide éclata de rire.
Comme s'il y avait eu de l’écho sous la

‘harmille, un autre rire épais et bruyant re-
LNÜt à une vingtaire de pas, derrière le feuil-
ave,

5

mon

'

Folie que je suis! s’écria- Alix. Je ne vous ai
pas dit le principal. Il n'est plus temps, ce
“ent eux; à bientôt, nous nous reverrons cnco
re vne fois!

Elle s'enfuit précipitamment, laissant le capi-
taine étourdi de cette disparition subite.
L'éclat de rire se répéta sous la charmille.
Un bruit de voix s’y joignit. et bientôt, au
tournant de l’alléo, débouthérent MM. de Vau-
Hay et Béchameils \

XX

AVANT! * ET APRES LE DEJEUNER

v et, l'intendant royal semblaient de
revse humour. Ils marchèrent avec em-
mt vers Didier qui avait peine à se re-
3 gardait une contemance embarrassée.

 

 

LE TRIFLOVIEN, MARDI 6 SRPTEMBRE 1904
 
— Nous arrivons ici, mon cher hôte, dit Vau-

noy, guidés par vos éclats de rire. La prome-
nade solitaire vous rend-elle dong si joyeux?
— Ai-je ri? demanda machinalement Didier.
— Oui, Saint-Dieu! vous avez ri. :
— Le fait wt que vous avez ri, dit Bécha-

meil. J'ai l’honneur. de vous présenter le bon- |
jour, 0
_— Je no mo souviens pas.oummença Di-

dier. n ’ |
— Eh! dit Vaunoy avisant le papier que ce:

luici tenait encoro à la mgir, c'est sans doute.
cette lettre qui causait votre hilarité matinale?
— Je ne serais pas ¢loigné de le croire, ap-‘

puya Béchameil; veuillez me douner, ja vous|
Fprie, des nouvelles de votre santé.

Didier froissa In lettre et la déchira en out |
Petite murceaux. Cela fait, il salua intending’
royal et lui répondit par quelque banale poli- |
tesse. M. Héchameil avait complètement mis
bas ss fâcheuses dispositions de ln veille :
Vaunoy venait du lui fuire entendre qu'il n'a
vait rien à craindro d’un semblable rixii ct que
la main d'Alix lui était assurée. Aussi vo *en-
taitil porté vers Didier d’une bienveillance
inaccoutumée,
Quant à Vaunoy, il n’avait point dépouillé

son masque de bonhomie. On eût dit, on vérité
un brave oncle abordant son novou chéri.
Messieurs, dit lo capitaîne dontlu froideur

contrastait avec la cordialité du ses hôtes,vous
Plairait-il que nous parlions maintenant de co
“qui concerne lo service de Sa Majesté?...
— Assurément répondit Vaunoy,
Et Béchamoil répéta :
— Assurémeut!.…. Pourtant, ajouta-t-it a-

près réflexion, ju pense, sauf avis meilleur,qu’
il serait convenable de déjeunér d'abord, |
— Fi! monsiour de Béchameil! dit Vaunoy |

|

 
en souriant.

Mettez, monsieur mon ami, que je n'ai
point parlé. Je préfère évidemment le service |
du roi au déjeunur, d même au diner. Mais |
ceci n’empécho point qu’un déjeuner refroidi
soit une tristu chose. Nous vous écoutons,mon
sieur le capitaine. ‘
Didier tita de son portefeuille un parchemin

sur loquel Vaunoy jeta les yeux pour lu forma,
Béchameil, on lisant le scing royal, crut devoir
ôter son feutre ct prier Dieu qu’il bénit Sa
Majesté.
— Sur Ju proposition de S, À. R, Mgr le com
w dv l'oulouse, gouverneur du bretagne, dit lu
capitaine, lu roi m'a conféré mission d escor-
ter les funds provenant de l'impôt à Waves
cut contréy qui passe pour dangereuse .……
— bt qui l'est! inurrompit Vaunoy.
— Qui l'est énormément! ajouta Bechameil,
— Le roi‘m’a chargé en outre, ruprit Uidier,

du veiller à la peroeption des tailles, cb Son
Altesse Sérénissime m'a dunné mission particu-
lièro de poursuivre et _ détruire, par tous
moyeus cette puignée da rebelles qui portent lu
nom du Loups,
— Quo Dieu vous aide! dit Vauuoy. C'est

là, mon jeune ami, ung noale mission,
— Une mission gue jo Lo vous (nviv en auçu

ne façon, mon jquno maître! pensa tout bus
Buchameil. Digu vous assiste! prouonça-til

à haute voix. : ‘
— Je vous rends grâces, mesigurs. Dieu pro

tège la Krance, et sou aide ne nous manquera
point, Je ponsu que la vôtre nome lua pas
défaut davantage.
A œtto question faite d’un ton de brusque

franchise, Vaunoy répondit par un mouvement
do tête accompagné d’un diplomatique sourire.
Béchameil, malgré sa bonne enviv, no put im

tor lo mouvement, Co gastronome n’étaiv point
diplomate,
Didier insista.
— Jo puis compter eur votre aide? demande

Lil uno seconde fois,
Vaunoy répondit :, .
— À plus d’un tilre, mon joing ami

vous-même et pour Sa Majesté.
— Jo m'en réfère aux paroies du M. do Vau-

noy, dit Béchameil.
— Marci, messiours. Jo n’attendais pas moins

de deux loyaux sujets du roi. Je tais grand
fonds sur votre secours,.ct vous préviens à
l'avance que je no ménagerai pas votre bonne
volonté. Veuillez me prêter attention.
Béchamail tirs sa montre ct constata avec

douleur que l'heure normale du déjeuner était
passée depuis dix minutes, fl poussa un pro-
fond soupir, n'osant manifoster plus clairement
son chagrin,
— de ne suis point urrivé jusqu'ici reprit Di

dier, sans avoir arrété mon pau de campagne.
Toutes mus mesures sont prisoi. La maréchaus-
séu de Rennes ¢st prévenue; cole do Laval mar
che sur la Bretagne à l’heurs pu jo vous par-
ly Les sorgenteries de Vitré, du b'ougèresut deo
Louvigué-du-Désert me seconde.ob au besoin,
— À la bonne houre! s’écria Béchameil. Tout

cela formera une armée respectable.
— Trois cents hommes environ, monsieur,
— Ce n'est pus assez, dit Vaunoy.

Loups sont en nombre quadruple,
Béchameil modéra sa joic.
— J'avais cru qu’ils étaienu plus nombreux

que cela, reprit froidemunt le capitaine. Nous
serons un contre quatre. C’est beaucoup.
— Jo ne saisis pas bien, dit Béchameil. |

J’est beaucuup, répéta Didier, parce quo,
Nous auruns de notre côté tous les avantages

Vous no pensez pas, je suppoze «que jo veuille
les attaquer à la l'osse-aux-Loups? Ne vous
étonnez point, monsieur de V:aunoy, si je sais
le nom de leur retraite. Grô:q à des circons-
tances que je no juge point à propos de vuus
détailler ceci, jo connais la torêt de Reunee |
comme si j'y étais né.
A ce dernier mot, Horvé de [Vaunoy tressail-

lit violdmment et devint si pâle que Béchameil
erut devoir le soutenir dans ses bras.
— Qu’avez-vous, monsieur mox ami! demau-

da l’intendant.
— Rien...... je n’ai rien, balkutia Vaunoy.

— Si fait! jo parie que c’est lo besoin de

prendre quelque chose qui vous travaille. Et,

par le fait, l'heure du déjeuner est passce de

puis trente-cingq minutes ct une fraction. .

Vaunoy par un brusque effort, s’était remiv !

tant bien que mal, Il repoussa Béchameil.
— Capitaine, dit-il, je vous priv de m’excu-,

ser. Un éblouissement, subit... jo suis sujet &|

cetto infirmité. Vous plairait-il do pourauivre?
— Dans votre intérêt, monsieur mon azai, In-

pour

Les i

BE

83 Conduit comme un Engin.
Le tiers dl» la vie d'une ménagère est passd dans sa cuisine,
La moitié des [ravaux du ménage est faite au fournestf de cuisine.
Votre podly peut doubler vu réduire de moitié l'esclavage culinaire

— did
   — marcore ap

_ TELEPHONK BELL 81 . :

TRIFLUVIEN

i

\WPRIMER,

— DU —

RUE NOTRE-DAME, 175,
<¢ Trois-Rivières.

   
 

(LONDON)
ERS et

de la maison. .
Un poêle méliscre njonte des

tiplient l'ouvrage du bu ménagère,

\
tracas au travail, et les teacas mul-

Ayez un podis qui réduit l'ouvrageet élimine lrs tracas. + ;
Le ** Pandora” ent maak anni à cilement vLavec autant de précis

sion qu'un Engin, 3} répond su touché aussi promptement que l'engin
obdit À la malt de l'ingénicur,

Le * Pandora “ épargne le trouble, et parce que le trouble tue, le
* Pandora ” prolonge la vie.

En vente partout. Ecrivox pour un livrets

MClarys
London, Teronto, Montréal, Winnipeg, Vancouver, 8t.Jcan, N.B, FESEX

BEAUDRY & BLOUI

P. A. GOUIN {
Seuls Ageuts.

 

-LE VIN DE QUININE DE CAMPBELL FORTIFIE

 

oy Impressions

N APPRENTI
porteur du brevet en Pharmacie, qui désire apprendre lal
profession de pharmacien dans toutes ses phases, trouvera une
situation à la Pharmacie Williams.

 

NOTRE OPTICIEN demande toute personne souffrant ‘
des cas les plus difficiles de lui écrire, ou, ui téléphoner, ct’
prendre un engagémént pourse faire tester la vue, Son Salon
d'optique est porrvu des instruments les plus modernes etil
est porteur de trois diplômes Canadiens et d’un diplôme Amé-

Cependantil ne charge rien pourtester la vue.ticain.  Les
lunettes ou Pince-nez qu'il vous vendra seront des meilleurs,
mais ies prix seront des plus raisonnables, Ne vous confiez :
pas à des passants, mais encouragez un opticien habile qui,
réside parmi vous, et qui est responsable. |

IPELIXIR GUDIN ayit spécifiquement sur les
rognons et voies urinaires, et guérit les maladies dont ces
organes souffrent, À veux qui préfèrent des pilules, nous
recommandons les Pilules Boyd à 25c. la boîte.

L'EMPLATRE HERBAL DE LA SŒUR
ES est l'ami de la dame souffrante,

réception de 25c.
Par la malle sur

t
|

LE VINAUX TROIS QUIN QUINAS Wil-|
lanes renforcie, tonifie et fait faire la digestion ; il corrige Ia
transpiration.

Deux LICENCIÉS pour

PHARMACIE ‘WILLIAMS,
TROIS-RIVIERES, P. Q,

répondre aux pratiques de la
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Wilteid 22 Des Forges,  

 

PIANOS

 

BRECOMMANDES
— PAR—

TOUS LES GRANDS ARTISTES

BRUL REPRESENTANT A |
1

W

#3"Prix depuis $400.00 en montant.
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Lesage,

Trois-Rivières.   

 

 

  

 

 

Jos. Lambert
Marchand-Tailleur

189, Notre-Dame, Trois-Rivieres,

A l'honneur de porter à la
connaissance de ss nombreuse
clientèle que son approvisioune-
ment de

Marchandises pour le Printemps
est maintenant au grand com-
plet.
Comme par le, passé on trou-

vera chez lui des articles de tout
premier choix aux prix les plus sista héroiquement Béchameil, je vouscnge:ge à

le capitaine ot moi.
Vaunoy fit un geste

meil reconnut avec
ner était désormais indéfiniment retardé. prendre quelque chose, Nous vous ferons maison

découragement quele déj'eu- |

bas. _
téSpécialité : Boutors pour

costumes de Dames fails sur
d’impatience, et Béc'ha- | commande et à très bas prix

38,2,04

 

  GRO
“ CANADIEN
Bxposition Provinciale

DE QUEBKC

Du lor au10Septembre!

     

 

; Billets d'aller et r tour au prix!
d'un ‘ 1

SINPLE PASSAGE

i DU fe: AU 10 SEPTEMBRE
(Prix spéciaux très-bas

Les 7 et 8 Septembie,

retour jusqu'an 12 septembre
1004. . ;

M. G METHOT,Agent,

L'EX1 OSITION .
N’oublions pas que l’Exposi-

sition Régionale des ‘Trois lti- |
vières s’ouvriræa le 12 septem-

| bre oo durera jusqu’au 17 sep-

‘Scullvateurs, Macchands- ob |
[ndustriels, préparez vosgxhi- |

> se

 

 

SHRRO:59585520
— DEPARTEMENT TRES COMPLET DE

TRAYAUX D'IMPRESSIONS EN TOUS GENRES

Impression

Commercial

de Luxe

‘Lettres Mortuaires

Cartes d’Alfaitos on du

Impressions en Or et en Couleurs §

Travaux exécutés,

promptement ct aux

prix ies plus modérés.

RÉCISTREN, BROCHURES,

FACTUMS, LISTE DE PRIX,

REGLEMENTS DE SOCIETES

CONSTITUTIONS, PROGRAMMES

AFFICHES DE TOUT FORMAT

ENTETES DE LETTRES,

ENTETES DE COMP UES, LTC

‘ |   
Souvenirs Pieux

Enveloppes,

Etiquettes, eto.

Visite,

HRAE

244040PHd

Sea

Librairie Commerciale
QUITEET ICL A3I3L

F)3VIT3I3 Du BUREAUX

 

L’assortiment le plus
considérable de la ville
en fait de papier à tu
pisser.
 

Plume Fontaine Ideal

Waterman's Ideal
we Fountain

Pen
satisfaction,

,-

WATERMAN
CUNBIBIY EN OKO)

Ia weil'cure plume en or qui
pusass être fuite,
Un porte-plume on cnout-

shouc du plus beau style ot du
meilleur fini contenant un ré-
torvoir à enorez ct un tube
couducleur qui conduit l'ancre
du réserveir À la pointe de la.
plume aveu uulformitéet d'une
manière continue.

Elles wont [nites dans les
cing grandeurs régulières de

   

 

* Les méduilles et les plus
hautes récompenses obtenues à

nous ¢n garantisseut Jo valeur
La renommée qui s'aitache & cotle’ plumect la quantité consi-

dérable «ni ss vend chaque jour prouve aussi qu'elle ost la meii- |
leure qui su (sit dans le monde. Co

Toul plume WATERMAN ost gurantie. Si l'acheteur y trouve

Tous les billets bons poui le quelque« fuctuvsité, elle lui est changés pour une autre sansaueuhe |
charge «»lrh. Comme nous avons l'agence spévi-le duiu maison:

 

méme, L. l. Wetermau, de New-York, pour lout le district de Trois- |
Rivières, t.rus atrons toujours en inagasiu un assortiment complot
“deces plu: s. et nous invitons cordialement le public à venir nous
faire une” i-ite c{ nous lui garantissons d'avauce pléine et entière
satisfaction.

P. V. AYOTTF,
J71 & 173, BUE NÔTRE DAUL

“PAS D'OPIU

 

plumes en or, Nos 2, 8,4, but 6 | !

toutes les Grondes Expositions, | pH

 

 

¢GRAINESS
CHOISIES DE

EWING
CATA-

    

  
      

      

      

      

      

      

      
       

Yierivesz pour uotre
superbe Catalogue
Ilwatré de toutes
les plus belles ca-LOGUE

GRATIS porchedés
fu wou Fleurs, Mantes Dulbes,
ustruments pour le Jantin, Pome
pes avecou sous les différents
wgeès, Poudre l'hosplute de
Vhonsas et autres Engrais Cld-
Briques,
Aliments pour volailles, Tn.

eubualeurset slevenimileCypher,
Aueuqre Maton u'n mellenre

réputation que lu nôtre of pert
midetac nes chients, nb quant A In
anid slew graines oi quant À
l’assortiment sut leprix.
Trètte, Mil et BIL

d'Inde spéelnlement nettoyés,
Graines constamment en
malng,
WILLIAM WING & CO,

~ 142 Dealt, FON TRILAL,

Bay a nbophunr, ol autres nascotique +
dangereux dans le

Sirop’de Térébenthine
du Dr. LAVIOLETTE

Contre le Rhume
et la Toux.

Cod A pou près le peal
site apron puisdonner
mncenbiunty el aux vheillads
avec werd Dest pu

Deux grandeurs 250. et S0e,
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! Au Chasseurs !
1
Ÿ pi eer

BY Ç “gi
;.
US

spéeladite A
oukuna

cinpled obvi ded
3 cates fournitures, + i-

Mi qi
“1 à

oh [SE OA

| H compel <n

e, Belges {Marque 1.
Whine 49, 12, 26 de

| \ ny,

" ' "

|

© alba

” “uen les pue on
res de ZE 4.

Par © +

1 ene Brae,
1.1 à rartocahess
Chr cites pour poudre «4 plomb.
Long, Pur
Vout: 1.08 Cmietres de dase,
Lu Apaarh,
Vossez dde chasseurs

vec GARTOUCHE
34. LE CENT.

Pw

toutes
weundeurs

four te
i Ce

plu et toute
rate vat suliteltesA

T

 

Wo Viton, Rousseau & Cle
é 17 tee Dlelanrent, «+ Monti,
Ÿ fa bee Lever,

Seg 226

  
     

   

    

    
    

     

      

    

       

      
      

 

  CD
Dek

  

 

LY

1BEAmu doiso d'ange 4

27 POURY Ci
Doit-on boire le Gin Canadici

MELDHERS)
dr“ crox_neuse res à
De prétércacc au rroiller importe]
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ser vicilfir per
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Bd le gouvesnement.

3. l'arcoque l'âge seu) peut
donner ce gofit moclleux et
deux, cet arôme déficat, et sur
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Md + Croix Rouge."
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Gide Emosion de la Vale du Haven
A TROIS-RIVIÈRES, P, Q.

Du 12 au 17 Septembre 1904.

 

La liste des prix pour cette exposition est amendée comme suit ;

Espèce Bovine.
CLASSE 13.—RACES Cnolsées rbUR LAITIÈRES,

 

   

LI TRIFLUVIEX, MARDI 6 SEPTEMBRE 1904.

 

ACHET

HARDES-FAITES
CEEZ

BLAIS & FRERE

   EZ VOS

  
 

    

   

    

   

     

ox Dufresne, aves
Melle Rosa Guilbert, fille de
M. J. B. Guilbert,
La bénédiction

au Parc Champlain.
Voici le programme.

lo German Americnu-—Marche..…., Bln nuptiale a 
   Ms visite70 Bur les fl te—Valsc., ront Ottawa ct d’autres villes80 Prestinsimo—G@alop..........,C, Paust

verrez beaucoup de choses qui
vous intéresseront ct vous pas
serez Votre temps

uux jardins. À certaines plados
où l’égouttage se fait di
ment,

 

 

utilement

ficile-
es patates commencent,

son fusil et d’aller coucher au
lac, Bonne chance à tous!

derniors et chacun de prondre|:

 

  

persmr

L'Alcoolisme
L'“Abus des Alcools,” cetOpuscule de propagande

fort bien accueilli Foe un pvenombre de prêtres et do laïquesdésireux de combattre le fléaude l’alcoolisme. Jean des Erg.bles a rogu à ce Propos des
lettres très SUCOUFAgeNatesAussi, les frais d'impression €tant à peu près couverts, Joy{exemplaires restants Seront ven; dus À prix réduits : 100 exem-Plaires, 32,00; 200 exemplaires

 

Onest prié d'adresser ]mandes au “’TrifluvionTo
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. PLOMBIER, FERBLANTIER,

 

BPECIALITE ©
Pour la pose a’Appareils de

 

belle fête de l'Agriculture, du
Commerce et de l'Industrie, et
on pourra aussi s’amuser.*

 

   

. iH Nous publierons en temps ot
20 Bridal Rowe —urertureverity gu donnée par M. l'abbé A, [9% agréablement,

= : GAZIER ET COUVREUR lieu le programme général.
a0 K tina—Valse,. 0.010 i Sm

+ ee100

I 40 Vilingotavernbuttischi Lvdtanfl Losjeunes époux, qui ont re Les pluies abondantes de con
af ; 1, n

:
INTERMEDE. eu de nombreux ot aplondices derniors jours ont été loin de

Ps Gl pour ¢ il (e y ee CHEMIN oe FER oe

, Bo For crown and country— Marche... Effis

|

cadeaux, sont partis pour un aire Cu bleh aux terres 0
EL 1205

V
to 1 travatore—Fantabic..... ..., voyage de noces.

7 4    

<q ‘

Rivières,
: £4 97 Femelle de 4 ans et au-dessus, 7 prix.... §8 $7 $6 $5 $1 83 82

ivièresI 98 Femelle de 3 ans et au-dessus, 7 prix... 7 6 5 4 3 2 1
—_—

. A 90 Femellede2ans............, ......... 6532
L'EXPOSIFION

3 100 Génisse de ! an... 5 43 2
by

+ * 101 Génisse au-dessous de 1 an. ............. 5 43 2
Ceux qui désirent se procu-

dl 2 102 Quatre femelles Agées de plus de 1 an,

rer la Liste des Prix, des
[5] propriété de l'exposant................, 75682 MARCHANDSTAILLEURS ‘ . programmes,eelui ontbe- Espèce Porcine. | 3 ‘ ~ - prite d'écrire sans tarderàM
mn

UF EK 4 Tl, gérant de l’Ex-
CLASSE 20.—BERKSHIRES, | 8 R D S K ORGES position Régionale, Trois-Rivià

+ 9 < Soc. ler 2e 3e pe y ! '.
op

: ———.__

186 Mâle de 1 an et plus...PPSaan 86 M 82
137 “ de6a 12mois........ resins as 5 8 2 TE ; 138 “ au-dessous de 6 mois. 4 2 1 ROIS-RIVIERES Sirop da br. Fred. Derr

& - 130 Femelle de 1 an et plus Cees ¢ ' 3 pa Vad \ . : Pour LES ENFANTS
- 140 “ e6Gà12 mois...12e, 5 - ç

.
. oO . pl 141 " au-dessous de 6 mois 4 2 1 0) Telephone 385

Ce sirop ne peut être trop re-
BW . CLASSE 21.—CHEST&R WuITE.

.
commandé pour le sommeil, la

7 Sec. ler 2% Be
=

dentition, contre les cliques, Ja
0%

MM. Jos Godin &Fils, mur| Yamachiche, 2 sopt. — La 4 diarrhée et le rhume. En vente
0 2 i TA Malo fo 8 anstbus.RA | * # #2 chands do fer et quincailliors, mort continue de faire des vic i partout, Dépôt 1157 rae St Lay:

i > © | 1944 au-dessous de 6 1 4 2 1|font de grandes réparations à times dans notre paisible pa- rent. Montréal.
1 145 Femelle de 1 anet plu 6 4 gjleur magasin de la rue dos

|

rojsse. La semaine dernière ol- p) 9 eee
| b= D 146 “  deG6A12 mois. 5 3 1

|

Forges. 1ls espèrent que tout

|

le” nous enlovait, encore un des
Nouvel horaire du 0 P.R

bi 147 *  pu-dessous de 0 4 9 1|ser terminé à la fin do cette ndttes.Xx Edouard Girardin, ~ — IMPORTATEUR DIREOT DE — affiché depuis le 18 Juin 1904,
ui n 9 ine, ’ cultiva. en vue nous qu . | ; à,
j un OLASSE 22.—Yonksinmes, . semaine toit à l’âge do 72 ans pour re ’ . a a jusqu'à nouvel ordre,i g Sec w a De) PRMENAGEMENTS.

|

[indie von roe wi Tara 'EFFONNEFIES & QUINCAIIEFIES) pour drones 77 2460m
vi Le)

9 i z l'intention do|précédé à le céleste patrie. Le
' 580 a.m

kj oO 148 Mâle de 1 nn et plusDEPer aaaaa., 8 8 22] Si vous avez l'intention | o deuil était conduit par son — a 1190 à 9

! 149 “ de6h 12 mois. Cee a 5 3 2 |tupisser une où plusiours pla-| À A sonduit par } .
,

fe D 150 “ au-dessous de 0 mois 4 2 1|ces do votro maison, allez voir

|

fils uniquo M. Dionis Girardin ” s 4.06 p. m

i = 2 151 Femelle de ! aua plus Cees 6 4 2ile magnifique assortiment, de obpursosBotita-cnfunts, nom Département du Gros, 13, RLE CRAIC. 010 “ Jimanche 4.05 pm
152 = de M ee 5. 8  1}Papier à Topisser qu’on vient eC “ ° 2 : .10 p, mn. dimanche seulement.| oO = 158 udosonn do Uma.2107 4 3 1 “dorecovoirla LibrairieP. Preerrodi dernier ont, eu Magasin de Détail, 38, RUE DU PLATON PourQuébiu “84888 m

1
.

9 a _— "| 17°) "

PS
CLASSE23, —Tanwouru, drSyNotre-Dame, lieu les obsèques de M. Char,

« wa et
! U8 Sec. ler 2 % le moyen d’embollir votre [les Trahan mebuisierde cetbto SPECLALITES : “ ; 434 5 a
io 151 Mâle de game plus.CII88 82) habitation à peu de frais. ; Maretadehope Marchaudises pour Marchands, Forgerons, Voituriers et Con- “ Dimanche 4.34p.m
£ 0 HA “ andesdomols... " 5 î Nos umis du dehors qui vi- aquolques mois, He {ractenrs Ces messieurs trouveront uuassortiment complet d +

|

7,10 p. 1m. dimanche seulement
; 9 Ke) 167 Femello de 1anetplus... .......... ¢ 4 3 vont à nPasguonpourront — Les familles Proulx, Do- lignes dontils out besoin, et ce, à des prix garantis. Grand*'Mère et Piles Ta an
= . 158 *  de6al2Zmois................ .... 8 3 1 , le rion et Désaulniers avaient le Agent pour les célèbres ry ; “ 1228 p,m
a ° 159 awdessous de 6 mols, .......... 4 2 1 parsNeaduuixpour ks mem bonheur de revoir pour gugl- de NewYon et Harland & sonirisValentine & Cie, + 500p. m
0 = CLASSE 24.—Cnoisée ; ques moments, lu semaine dor- . » ANE Shawinigen Falls 12.28 p.m

2,
3 x 1 midre, une des lours qui n’é- Toute commande par la malle est Promptement et soignu an

ob’ lo d | lor 20 Jo dol EXPOSITION c tait pas venue dans sa famil-
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ment remplie. GRAND TRONO
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f a g 161 bone deamonde dant Cees eae 8 % 5 # paradingot Je.mondedésire le depuis 15 ans. Jnutile d'es- j-——— orme eee
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Trois-Rivières (Traversée du
; o ©. , s'accorder un jour de congé |*#Y& do dire la joie de cha y YSBVEV bafeau à 11.30 a. m ) Départ du

5 Oo Par ordre er I cun quand ils virent arriver { train à 12.15
i a L’Admi istrati Un moe une fois Pa pi Sœur Mathilde (née A, Du- se 4 rain

4

12.1 p.m.

»

og 3 :
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= ministration, Un peu de repos ot dedélus- fresne ). La chère cousine em- : ye
ï & 2

? [sement, voild co qu’il fout porte ous ses orpholines un , ; L’EXPOSITION

=
our réparer les forces et dou- age an " ; MARCHAND PLOMBIER . ; :

ï > Le ‘ \ [ ei! ; bell souvenir de chacun de ses pa
Lo chapitro.des Attractions

: o, CONCERT > MARIAGE ler le courage, Une «elle.0u- ronts qui tous lui disent : Au 35-37 DU PLAT ne sera pas négligé par losL'Union Musicale, sous la di Aujourd'hui, mardi 6 soptom Phin se Hi l idvo revoir, à bientôt, ; " ON organisateurs de l'Exposition,
0 rection de M. Henri Lavigne, bre 1904, n été célébré le ma- |, *pogition mostn du — L’ouverturo de In saison TROIS-RIVIERES Régiovale ‘des Trois-Rivières.
2 spnnera, jeudi prochain, da Tinge de M. Jos, Dufresno,file Bo reoir dorer “y do chasse s'est faite ces jours . On pourra s’instruire à cotte

‘heure habituelle, un concert de M. Georg A
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Vive la Canadienne Dieu sauve le lel, du pays.
 meilleurs soubnits dg

 

dit-on, & we giter, Beaucoup   chaude, Vapeur et Air chaud

   

 

Chauffage à' à QUEBEC   La ou  
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LACERCLE CONSERVATEUR [leurs parents ct de lours nom- de tomates Ho,indy a VOIR EN MAGASIN LES H S
PTT L'élection des officiers du Cor roux amis les accompagnent. Comps pouvait se metre au FOURNaIsES, FUG ba EAN

; N + L 1 cle Suonservetr a eu lieu hier MODES boat, oe qui reste par fos Ler- } RADIATEURS, ESet ‘donna Jy 6 Itats i- a res cb dans les Jardins fourni- . “ . 1 =

OLeSs ocales vants es résultats sui Mme Mec Caffroy a honneur| rait encore de bonnes récoltes 3 ES 8 Bains, ; OLoskrs, ke TROIS
> ——- Président d'honneur, M. le[ d'annoncer nu public en géné-|Dans le nord In grelée commbn - AA tous les matériaux nécessaires à cette An. Le '
NOTRE JOULNAL Sénateur Montplaisir, ral ut spécinlemont aux Dames |ce à faire des dommages eu AIS SE Cat ——0—-— Gi

= NAL. Président actif, Dr E. i[de la campagne qu'elle vient

|

l'on rapporte qu’à Duluth, ae CY AGENT 5 Jeursions 8 800 ÈS

Vu lu grande difficulté quo |p aon ’ d'ouvrir un Magnsin de Mo- Minnesota — heurcusement as- e, ell, ‘“ e } N £47
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Punneton g . Haskell,

*

Worthy Vice- )
nous avons à inive parvenir

|

Vice-présidents, MM. H. [des & l'ancienno place de Mme

|

sez loin d'ici — on a puhel Templar,”  * Independent

|

POUR LESCOUVERTURES ès.dinire despotionue Blair ot F. X. Bellefeuille,

|

|Stoddard, 149 Rue Notre-Da-|forte bordée de noige. L'hiver Order Good Templars,” de PaET PLAFONDS METALLIQUES AU LAGSt-JEAN
Trésorier, M: Louis Badeaux ani voisine du Magasin

|

approche.o ! R

nos abonnés de la ville, nous
 

 

     
 

¢ apg . Teasdale &Fortin, Silver Lake, Mass, raconte DE TORONTO. cr
prions ceuxqui ont. ue boite Romrétaire,M.GoMshot On trouvera chez olle unas- DEUX sa guérisonpar L'emploidu

: » LegHardin,2 et 27 septem-
Ju poste de nous le faire 8&-| Comité de Régie : MM. Dp, |SOrtiment tout frais ot Lids. ompos getal de Lydia LA TEMPERAT re et

4

octobre prochain.dsrecevrontJeujournal.© | Nérmand, Ty. Bournivni, #[complet de chapeaux, phume| La cents ds| PROS NO IRATURE — |A BAS LES TIMBRES ROUGES

|

Départ de” Québec” à 800 à,
Rubans, ete, ole, lo Lout à des
prix três raisonnables.
Une visite est respoctueuse-

ment sollicitée,

GROSSES PERTES

! N. Martel, Thos Tebbutt etNous espérons que tous YIP. A
mettront de la bonne volonté
et nous aideront ainsi à ren-
dre notre distribution plus ra
Pide ct plus régulière.

Nous venons de passer par
uno série de journées maussa-
des ct de nuits plus que frai-
ches, II a golé à plusieurs pla
Ces.

““Cuère Mbe, PiNxitAe :—Il y à qua-
tre nns j'étais presque morte par suite
d'inflammation et d'ulcération. J'endu-
rais des douleurs quotidiennes indicibles et
la vie m'était un fardeau, J'avais pris
des remêdes, internes et externes, juse

vières vient de faire l'acquini-
tion de deux superbes Piands
“Morris” chez notre marchand
de Musique M. Wilfrid Losagt.
Ces deux instruments, dont

. Verrette.

FORESTIERS CATHO
LIQUES

 m
Prix du passago, $1.50 de

Québec à Roberval et retour,
Zième classe. Des billets da
lère classe au taux de $2.50

 

A BAS LESTIMBRES V5RTS 

 

 

LES ZOUZVES
Demain mercredi, à 8 heures

du soir, l'arsenal
à l'intention de ceux qui n’y
ont pas déposé leur fusil à
près l’excursion à Québec,
L'assemblée mensuelle du Co-

mité de Régie aura lieu le 12
courant, & 5h, 3U du soir,
au lieu ordinaire,
Le 21 courant, assemblée gé-

nérale.

Notre tonfrère M, Ed. Aubé,
du “Soleil,” ot M. P. H, A,
Gravel, tous deux do Québec
et anciens Trifluviens, sont ve-
nus pusser la fête du Travail
aux Trois-Rivières. Ils nous
ont fuit le ploisir d'une visi-
te.

Notre Exposition
Modification importante à la

Liste des Prix

 

Nous appelons l'attention de
nos lecteurs ot surtout de nos
amis de la campægne sur lo
tableau que nous.publions plus
loin. Il s'agit d’un change-
ment de
qui ne saurait nianquer de fai
re plaisir aux exposants,

AVIS IMPORTANT,

été

À l’avenir les assemblées des l’un est en ncajou du Brésil

sera ouvert

|

à

la Liste des Prix | Cravates et autres artigles de

!chels et des Valises, le tout
{de première qualité ct à dey

M, Narcisse Marchand ayant ce.nommé maître de chapelle" Prenez bien note de Padres-

Los pluies abondantes de eus Iderniers jours ont eu pour ef-
fet de faire déborder la rivière
Bécancourt ct un nombre très
considérable de billots, d’une
valeur de 8150,000, dit-on,ont
pris le large. Ces billots  ap-
partenaient à M. Mitchol ct à
MM. Price Bro's, dont les mou
lins sont forcément arrêtés.
C'est une grosse

cs Messieurs et pour lours em
ployés.

BELLE OCCASION! |

Forestiers Catholiques, Cour
No 178, à Trois-Rivières, au
ront liou les 2me et 4me jeu-

i de chaque mois.
J. A. COMEAU.

Sec. Are.

LA GRANDE ATTRACTION,
Notre Exposition Régionale

comptara parmi les plus belles
du pays, tout le monde sera
unanime âle reconnaitre. Lo
programme a été composé a-
vec le plus grand soin et rien
n’a été négligé pour obtenir
un succès complet sur toute ln
ligne.

| Mais la plus grande attrac
I tion sera sans nul doute l’ex-
i position des Marchandites d’au
Lomne au magasin bign connu
de MM. Bondy & Beaulac. prochain toutes les étoffes qu’-La, lôte serait donc incom- [il n actuellement en magasin.;plète pour ceux qui néglige-[1] y en à pour plus de $2,000jraient d'aller voir le stock ma [ot le choix en ost si varié,‘ gaifique ob res gomplet quelque es plus difficiles v trou-M. Bondy ot Beaulac vien-| verant ce qu’il leur fautnent de recevoir. Cette vente se forn à grandPas de meilleurs place dans sacrifice,

 

 

Trois-Rivières,l ayant ac
l’agence de la **Semi-Roady 

‘toute la province. pour ache magasin soit vidé à l'époqueter des vêtentents pour mes- précitée.
sieurs ef garçons. Qn y, Lrou-| Bonne‘ve aassi des Chemives,

‘

Cois,

|

qui désirent 5 procurer dus -'
toffes de premier choix au
prix le plus bas poswible.

ous recommandons

toilette, ainsi que des sat-

 

cette

prix défiant toute concurren-
position.

MAISON A LOUER
 

été fabriqués soigneusement,ié-
Listiquement et la qualité
son est de nature à fairo hou-
neur aux célèbres muanufact-
riers ‘Morris.’

mencoment d'une maladie mdr
perte pour| toile,

vimotière. Cela fait frémir,mais
c

vant est incapable de prouvdr
le contraire. D'un autre côté,

M. Charles Dion, marchand-{ et admis que le rhumetailleur, 126 rue Notre-Dame, plus difficile à guérir que beal
té; Coup de maladies portant d

noms grees ou latins. Do to
Clothing Co Lumited,” désire celu il faut conclvendre d'ici au ler novembre Vtt mieux prévenir que gud

rir. Or, le rhume se contrac
le plus souvent
eb l'humidité, et porter d
chaussures défectueures signif
courir av-devayt des rhum
Une personne, dame ou
sieur, ne s’onrhumy pus faci

car il faut que le|ment si olle est bien chau co
De plus, sa démarche est éfé.
gante ct elle pent faire

occasion pour ceux, lohgues promenades sans
prouver ni fatigue ni malaibe.
De tout cela Jl faut’ conglu-

re qu’on agit sagement cn se
faisant chausser par M. Ar-

vente aux personnes du dehors thur Guilbert, le popultire
qui viendront visiter notre Ex marchand de ln rue

, me,
e

dn trouve chez lui de bdnnes

autre en chène antique, onu

   

   

    
   

   

   

  

  

  

ch

INDISCUTABLE,
Le rhume cst souvent le com

In première étape vers Jo

ost ainsi, Le plus grand s4-

et

conclune qu’

par le {roi

mofl-

otrgDa-
porte voisme de ln ban
ochdlaga, Trois-Rivières

>| le Nord-Ouest,

qu'au moment où je fu» convaincu qu’il
n'existait aucun ‘remède pour mol.
Visitant une amie, je femarquai une bous
teille de Composé Végétalde Lydia
E.Pinkham. Mon amie me le recon
manda forlement et je me décidai de l'es-
sayer pourvoir ce qu'il mo ferait. Je fus
patiente et persévérante, car ma condition
tait gravo et je pris du Composé Vé-
gétalde Lydia E, Pinkham pendant
prés de cing mois avant d'être guérie;
mais quel changement, du désespoir au
bonheur, de la misère À ln sensation joy-
euscqueproduitia santé, Je ne voudrais
pas pour tnille piastres retourner À mon
Ancienétat et votre Composé Végétul est
un grand remède,
“Je désire quo toutes Jos femmes ma-

Jadesl'essaient ct soient convaincues.—
Mbe. Ina Haskezt, Silver Lake, Mass.
$ Worthy Vice-Templar," “ Independent
Order of Guod Templars.”—pows paisrons$8000 8} {original de in lettre cl-dessus, prouvantSon authenticite, ne peut etre produit.

EXCURSION AU MANITOBA
ET AU NORD-OUEST

Le 13 septembre prochain, à
9.40 du matin, une excursion
partiré de In gare Windsor,
Montréal, pour le Manitoba et

Le Rev. Père Blais, O. M, 1.
missionnaire colonisateur, ac-
compagnera les excursionnistes
jusqu'à Winnipeg. Les prix du
ngsago, aller cb rotour, sont

540 pour Winnipeg; 40.50 pour
€ mofitap: Billets bons pour
eux mois,

L EXPOSITION
Cultivatours, Marchands et

Industriels, vous allez avoir
une bonne occasion de vous

Aujourd’hui le temps est au! Voilà le cri de certains mar-beau. Le ciel est bleu et le so. ‘chands où de journaux qui neleil nous envoie ses pius
rayons.
Un- homme de grande expé-

rience nous dit que cela
continuer ainsr pendant plu-
sieurs jours eb mêmo plusieurs
semaines. Kasse le Ciol qu’il
ne se trompe pas! Si nous
pouvions avoir un temps pa-
reil pendant l'Exposition, la
féte serait complète,

LA SAINT-MICHEL.

pour_ cent à leurs tlients,

sont les Marchands
mes” qui ont commencé ce fa-

clients font perforer ( vu pon-
cher) pour chaque moutant
qu'ils achètent. D'autres don-
nont des coupons, d’autres 3
pour” cat cash.
Le système de timbres ostL'époque des déménagements "pour de l'argent comptant.Par

approche à grand pas. Vous! ce moyen le client est forcé
avez peut-être l’intontion de‘ d'abandonner le crédit-qui estchanger de logis ct il vous'l& ruine du pauvreet on ache-faudra quelques nouveaux mou!tant au comptant il sauve sonbles. Ecoutez un bon conseil.
Allez faire un tour chez M, À |vre est rémpli de timbres, ilLaurin, 185, rue Notre-Daine,

|

vient choisir au magasin ceTrois-Rivières, eL vous Lrôuve qui peut lui élre utile pour syres là un choix immense de [maison tel que couchotto enMeubles, ce qu’il fauk pour or ifer, sofas, Berceuses, tapis,ner Une maison depuis la cui- | Horloges, voitares d’enfants,sine jusqu’au salon, meubles © pupitres, porle-musique, argenordinaires ou meubles de luxe, | erie, ete., etc. Demandez lesle tout de bonne qualité ot à Timbres Rouges, et Venez voirdes prix très-raisonnables. notre choix de cadeaux.. -CANADIAN STAMP, Co
ON. DEMANDE ; 138 ue NotoDame“L'Union. Bag & Paper Co de

|

©? face du Bureau de oate.
cette ville, demande 300 bons aes W.CLAUDEhommes pour ses chantiers uu rant Local.hautdu St-Maurice. Pour tout
renscignement, s'adresser à SKVON

 

 

 

son bureau, Île St-Christophe.

AU car

 

ais veulent pus donver un 3 ou 5

Mais quia créé ce systéme / Ihvi “de cadeaux aux olients? “Co | St-Jean qui auront payé leurs‘ eux-mê- souscriptions pour l’année çou-

meux bystéme de cartes que les |

5 pour cent ev quand son Jj.|

aller et retour seront . vendus
avantle jour de chaque excur-
sion aux cultivateurs seulement
Les membres de Québec do la
Société de Colonisation du Lac 
rante auront droit de faire par
tic du voyage.
Les billots seront bons pour

le retour dans l'intervalle de
30 jours après la date du dé-

‘part do chaque excursion, ;
Dames peuvent aussi fai-

ire partie du voyage. Les en-
{fants de 5ans et au-dessus
{ paient le plein prix du billet
i d’excursion,

Prière de faire part de ces
j détails à vos amis, et obliger,
| Votre toux dévoué,

RENE DUFONT
Agent de Colonisation,

| Chemin de fer du Las St-Jean
Québes.

  

  A Eo)

Élections Generales
1] est grandement question.

d’élections générales àl’autom

 

he.

 
“à la Cathédraledésire rencon- se : Bondy & Beaulac, cointrer, vendredi soir prochain à |des rues otre-Dame olheures 30, aux salles de IU. | Forges, Trois-Rivières,nion Musicale, tous les mem-|bres du Chœur de ln Cathe. L’EXPOSITION

distinguer. L’Exposition Régio
: {male des Trois-Rivières aura

lieu du 12 au 17 septembre.
N'attendez pas jusqu’au der-

hier moment pour vous y

Cette rumour cause déjà u-
ne grande excitation, mais u-
ne nouvelle qui cause bien plus
d’excitation encors,, c'est celle
de la Graîide ‘Vente à Réduc-

- chandises à prix raides Un magnifique logoment, pot marchand des À prix rois
‘ane maison de pension où ré-
sidence privée, occupé aetuelle-

Nous appeions l'attention dy
     

 

nos lecteurs sur ce point que GHdo point qua le train des|. BI vous voulez vous athater

   

NPA PES ; préparer DroisRivières an Cap part d’i £ £ tion chez
drale, ainsi que'tous les chan Amateurs de Courses gu [ment par M. Phi, I. Ponne-| une bonne pipe qui ne vous coû °, ci leures p. m. cb quite| RÉDUIT LES DÉPENSES
Leura aient à po) 8 ton, Marchand, coin des Jiues. 3 ‘av "à le Cap & 4.30 heures p. m. sera payée par y
partie Un eho"ae chang uot&Vamble ft asolo, Du Platon et du Fleave. ricki ser d'œil ‘dan invie ON DEMANDE des mineurs Ceolest un service du diman rioe" P00Lever Brothèrs L DASSYLVA
sous sa direction. Jarre septembre, à l’Expo| 9°,qu PANNETON.

|

|trine do M, N. E. Godin lesé[1our le for. Bons gages ot em- [che seulement, à quiconque prouvera que ceBeryez-vous du Savon Sco do Lever (une pordre} pour Iavor vos Ininages ot vos flaneUes-etVous on auvoz satistailg »

 

|Demandez les TimbresRouges (n -faisant vosachats.

= auà |

ionale des Trois-Ri-
es Courses

sition Régi de Panneton & Brunelle, Mar-vières, dont on

 

chands, beau de choix en fajt de piparlers longtemps. i coup de ,; i et beaucoup d'au arti-
pars sontM rirmirele MINARD'S LINIMENT ‘Dies pour les fumeurs.puerit les maladies des

(Jeunes animaux. plus tôt possible au Gérant,
 Ç, D. Hébert, Trois-Riviè-

res, Ca oo.

i bre tabaconiste de
sières, ot là vous y

 MINARD®SLINI
- guerit les Rhumés.

  

  
 

ploi permanent pour hommes
expérimentés,

Adressez: The Londouderry
Iron & Mining Co, Ltd.
 

MINARD’'S LI {IMENT

 

savon est adultéré d'une manière
quelconque, ou contient desproduits chimiques injurleux

Demandez la Barro Octogone mis

ON DEMANDE. — Des ou-
wriers et ouvrièees sachant
coudre à la machine. Aussi des

 

  
 

Querit la Diphterie,

41, Rue Du Platon
Malgré la bausse de 10 p. «

sur fogs de revient, cette
vente se continuera jusqu’au
ler Septembre.
Aux raonnes ; économet  taillours dans le gros cuir. Demandezlestimbres

BALCERGLOVR MFG Co. |'euges en faisant vos
Trois-Rivières, Qué. (renats. -

 
du, edaus(d'e 0! tary

 

 


